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Mussolini Et ChambBrlain ont fait IE plus A l'vrcasion de Pdques, cBe:-:~ 
Une initiative tendant à assurer l'avenir bBau cadeau dB JâQUBS à l'Europe \ ;:::; :;:~:2;;:,'.;;~;::,~::'. 

économique~ nos artistes C'Bst, dit l"'EuBning Standard", la fin de la tension :nprè. !a pri.s de Viu~-
• liier a eu lieu ù l'Ecole des Beaux-A.ris le 1 ternationale des Académies des Beaux- arf1°fl°Cl

0E IB EntrB l'nnglBtErrE Et l'lta11·E 1 Bf 8 . 1 ~~·i••aQ'e do !'Exposition des œuvr•• du Arts qui se tiendra à Paris.Cel eapoir H n, OZ B" .• 'Ca .. "s 0 
•i•tan • '"0 P 0 · evy, en pro~en · est renforcé eu moi p ar le reudemeut ~•ntr L" Id L" ~ ce d'une as~ l I! • 
ta ce nolnbreuRe et cho1~1e au premier bt d élè 8 __.__ -~-

ng de laquelle nous avons rooonnu Io ~é- que nous avons o enu e nos ve Rome, 16. A.A.- Le communiq1•• Londres, 16. - le Star écrit que lïmpress1on se répand, de plus ·1 plu. s Cinq'""" fü,sa'.'' •aoitliqu;, '" ~v.1 ilot on/ t11 té Selah Cim.:oz, le directeur des, Mu~ees en un an. é R I d 
· .\ziz M Gabriel dirocteur de 1 Inslltut 1 . 1 à M Lé sui1•ant a étJ publié ce soir au su 1 vive, que les accords ilalo-britanniques doivent ètre considerés comme la J emiere "' capturls' '"':-".~ ' 1 "'0 " 1 l'avance un, 

~'•néologique !rau'~ais, les professeurs de Avant de a.1sser la paro o ' . o- de la 8ignature de l'accord anglo it. Phase du processus de rap,nrrchement el de collaboration entre les grandes grmd nor,nbre d. dm1tJra,11/edu«s. ''". ;wo.• de 66,2 
l":'démle des Beaux·Arts, Io Pror. Auerba•h pold-Lévy, qui Il accepté notre deman- li eu : , . ,.. m/m fi p uwur· •P " , rmzn.tz"·ns. Plus dt 
1~.1 Université d'Istanbul, le Pro!.. E. Bar~- de, de nous exposer l'esoence de son « le mimstre des Affaires étrangèrt nations. _ . sep! unis qowemtrnn1ta1n ont étt /ail! prison-
1. '· ~élégué de l'l•tituto lnlerumversitario, art son orientation et son développe- I t c· t /' b d b L'Eveuiug Standard co11state que ce soir à 18 heures le monde e11/1•r ni· . 
•·/"••ident de l'Union des Beaux-Arts, le ' · d d · l' t ·sa e com e 1ano, e am assa eur 1 · d . . . fi . l'E p pl l . . , .

1 
'''b , 

;;: ntre ll, $evket Dajf, M. Salaheddin Ro[ik ment, Je vous eman erai , au on · . . . . a ressera une pensée à Chamberlain el ,lfussolim qm ont a uro e e us, ,,. •. :10.1 n.11cona.•' 1m '-'· < eau:oup d tm 1rmai·1 1 nali'te's ùu monde nrti·e11· 111on de vous anuoncer 1 heurense tanmque, lord Perth, ont signé au•o1.'· [.' . 
1
, 1 · , 1 b , •11·0., cha-·'''' 1· 'uv rJ> ,,,,· ... ·y · 

.. • es person - , .. ' . 1 agréable cadetJu de Pdques en mettant 1i11 à la longue et art1 1C1e ,e ensw • er1.te ! ' ·· '•'" · < 1' ' · • """ aren ,u,, de nombreux i·ournalistes, etc... !nouvelle d'un graud événement de ce• rl h111 1 18 heu s 30 n I C/w' 1' • ~ .. r• tl' 
,, ' re ' au ra az:;o " . la G ,, B t t l'i/ 1· le • ' . . I . I . strui/s par c\tl' 1 t ul/f•r te ,•or/'" rmaro ; un< m;re ell<S 
•1011a aommes heureux de pouvoir donner jou!"9 dertiiers. l'acco1d anq/o.ilalie11. il . ranue· re agne e .. aie. ~ n.ng~a1s, OJOU e _ce1ourna' in . . ' . c 'itl ohli'lét! de rt>qaqner la cdte,. u11e autre a 

p,bas une traduction intégrale du discours! J'enteuds fnire allusion à nu pra l' ·d d' 
1 

ol rience de ces deux dermeres a1111ees suwro11t de pres leurs hommes po///lq '' <, cu1 l tu 0011, Qurtques chalou/-'s a mottu• 0111 ill 
~.
0

~?•cé _à cette occasion par le Direetc!'r mifn• pas tlang la voio qui tond à l ". .
1
accor <e

1
. comP1os~- ,u" P

1
_ro oc,,,"· ce furent /es hommes politiques britannique; qui 0111 entrainé le pays :.ur u11e•,a:toqu••• ;!, mlm, par des •~nnr '"" I< trovtrs 

1111 · A.cadem1e, ltl. Burhan Toprak, qw a à t · • · r. e 11u1 couve 1 ions r uec1ara ions ,, ,.. . . . , c , • 

1 
/' . ,.. . ,. 

' '"'Primer une si belle imputsien à l'œu· l l!Ssuror no re poiu.ure •ou avenir fausse voie el dans une posi/1011 da11gereuse a/ egard de /Italie avec aq1•e 1e, en de San' ur/os .te la Rap11a devant lt tl•lla dt 
"'de ~11e 1·nsti'tution · j econom1que nexes au protocole el d 1u11 échange de /'E' 1 1, d' 

1 
" • " , _ 

""' · · · • · · • · · notes. réa/il~ il n'y a ja1nais eu, de véritable co11/lit d'i11/erëts. J "re. /fi « c"u c;, '''' rc5 Je sont r-C;u .. •ur;e.s. L.C 

?i.ous avons pu enfin réaliser l'ex· On sait qne '·art eta1t 1usqu rc1_ une ' • •t' liflo,af dt '" pr.,1>ince t!e C.Htâlon "' rull-
~Os1tion des œuvres d1;1 peintre .Léo- sorte de parasite de luxe qui n'avait pas • En ou/re UI/ accad de bon voisinage La. conoept1on de pa.r1 e li1111r .. Il 'prl." aÙISÎ le"/ P~•licuiilr,,,1<11/ d 

la
0
l?·Lévy que n.oue avions proll'.!1se à son . marché de placern.nt el qui ne en're l'Italie, ,l'Angleterre el l'Egyple, Paris, 17 A.A.- Du corrtspondanl de Havas: La presse ilalienne sa. ,, avec l'eur~lcc "'''' •un•liff.m 'marit·mt d •ktn.,. 
Co de la dermère .ann.ée scolaire. vivait que grdcc à la pro/cet ion par· co11cemu11tfA(rique Orientale itali:1111e enthousiasme la co11clusion de l'accord ang/o.italien et .Y voit un succès " la d:-1 . A '.mie q~u· hc, ;uelq11c, J•tachm~~ts "rnar-

lati 
9 

fut une tâche d1fficile, lougue el lie/le de l'Etat. Il 11'avait pas d'existence a été signe par le 'omte Ciano, . 1.am- plomatie italienne et un renforceme111 de la position internat1onale de /'/ta '. I:';;;: 0,:~~ ~:;1::~1,:~::~; ·~~1~:~é~~ d;,'0~{~~~ l100&ante que de monter c~tte e4xOpdosi- économique propre. Abstraction faite de bassadeur lord P<'rlh et le mmistr• le ~fessaggero écrit que /a co11ceplio11 de parilé co11slllue la reconn ssanre .i· fodoi" 
1· qui groupe 49 tableaux et es- · · 11 fi El s d'k · t 
1'ns ou gravures. La majeure partie quelques rares exceptions, le public ne egyplien ' ousta a . a '. • qm on la plus large de la puissance imperitJ!e de l'Italie fasciste. lu paritt. es/ a rem- i" , ,. .. à J ri 
1

6 
ces œuvres ont été en effet ven- sentail pas le besoin d"acheler des ta- echange des lettres a ce su;et séquence inéluctable dP. la campagne d'E//tiopie et de ta politique pr ' 1; o.:1üj)E .. QH~~BS 

li~~~ et .appar~\en?éen~' à de~ éc~,le~- bleaux. D'aulre pari, même si ce beso111 d « l~ texte d~s conventions sera publu! de Nussolini. d . , jnf"St"l'~ ~l!~ff'"ai'" 
l~n· Privées. i. tait pas ats o - eut exi;tt!, il n·v avail pas d'endroit ou emam ». • • Les accords concernant le Proche-Orient sont la partie la plu• impor- 'JI ' .1: 1 " 1 U yu Il q .. 1r de leurs possesseurs actuels , · . Le protocole prmc1pal . -
a~ tle s'en dessaissisent pour 6 mois, s adresser, de magas1:1 de vente.' Or, foui Londres. 16 A A.- L'accord auglo· tante dans les rapports anglo-italiena ; ces accords témoittnent de idenh-l 1'l t~ri• - I.e pr··~dcnl dU 
t U de les envoyer en Turquie. Kous nalure/lement, en I absence d offr~, 1/ italien <iuonca dnn• le protocole, que té des intérêts des deax puissances. j f\ . •çais \. D ',<li<r .. ccon,-
111\;nimes panenus cependaul grâce à 1 n'y avait pas non plus de demande. L'A. dans le dé·,ir tl'Mablir leurs relation F . •t I !J •Y mi· 1rt ries Affai•2s 
~101°nne volo;ité. et au~ offo~ts dn 1 cade mie, songeant à cela, comMe aussi sur une base solide et dt.rab le. et d" a.1SOllS VI e .. 1âlr1 • no11 '"t tl par i~ vic<--
''bI esseur. Ams1, 11 nous a été po~- à la necessité d'assurer l'exi!ifence des contribuer à la cause de I~ paix et de accords i/a/, lm!7a 1 Ç 1r1 Oh0 l•'.C'1lP' •rri9era à 
ln: P<;>ur la première fois d'exposer nouveaux peintres qui seront 'ormés a la sécurité en général, les deux gou- Paris, 17 avril (A.A.). - Le Petil Journal écrit: Les r dl< '~ ~ avril u ,oir 9\ repartira 
1,8 ~Ubhc sous Je l?1t de !Wlre école, . . . . , '.' . • veruementg out engagé des conversa- niques consliluent un véritable trailé de paix. On 11e saurait assez insr er su pou• P r1~ ta JO avril. Le~ i•)L>r:iées du 
~, ~uvree d'un artiste qm figure par- demande au m1111stere 1 autonsat1on de tioes en vue de régler les questior leur importance. Le journal conclut en demandant l'envoi rapide d'u11 a 1ba.ssa- ~8 ~t " 29 nv •il se )'11 c.:in.-nrr~es 
Îiei eij plue grands du mond~ de la créer un magasin de vente à Be)'oqlu. d'intérêt mulnnl. deur a Rome. au. 1·0 1· • t1<Jua 'l\ · · I.. ooverne-
1110ture. Pour notre Académie qui a le ministère a inscrit des fonds dans ce Le protocole énumère les instru- l'Echo de Paris observe: la voie est tracée pour /a France. /Çaiso1• vtfe ... uie•11 b lar. 'ID•'. Ll !!il. lt; m.ir:istrB• 
11 u.ll'lé la charge de faire connaître but d son budget. Et il a été decidé d'ou- ment• Y annexes et pr~voit qu'ils en- Le Petit P.11"is1e11 i11/or111e: La <lra11de·Bretag11e el /'/ta lie aya11t (ail /,1 paix, ermi ••' llùt~s, à dAJ~L''Ja~, 11n prlio;· 
t 

8'1l'ler en Turquie autant que les treront en vigueur à une date à déter· oent I· (,o '<e.I M. Cb mberlai,1 Al Io ••ef • vrir ce magasin en 1'uin le gouvememen: français a transmis d~s ù1struclions u ."f. Juks Blondel, lwrqe 1 _, 
1 III 8-:i'œuvre anciens, la production · miner d'un com111uu accord par le~ , . . . . • . . n-.a111 111 nd mimst1 " brita•iniques 

. 6~derue, c'est une heureuse coin.ci- Taudis que l'ou deux gouvernements. d affair~s a R~me, pour de'.na11der au goudvelfir~emdenl ,'talœn s 11~ est d1spos
1 

a p~~l 1 011 , 1.n 1t . à uu b:>nquet aci sora 
'Il ee. qu'elle ait entrepris de faire procédait à ces Le protocole ~joute que dès que céder des mamlenanl au reglement des 1 eren s 1ranco.1ta 1ens sur • mo ... c e doit .. < .1 leur hQaueut à l'c.,nôasaade 
1i~ 0a1tre la peinture moderne de fa- démarches à Is· les instruments prendront effet, des de l'accord anglo·ifalien et a exprimé ega/ement le désir de la France d, voir se rie Fra 
à1 t~esentielle l travers les c.uvres tanbul,lo~milieux négociations auxquelles le gouverne- rmouerdes re/utions normales amicales. ~.P.S ,!!

1
Q!lÏt1iOS BR p;,Jr,sti,n~ 

00 a· 0 pold-Lévy. , artistiques d'An- ment égyptien sera convié ipour les .. _ :.l:J ~ U 11 " 
à Pa le eent1men~ d ltre quelque peu kara, animés d'une questions qui le concernent, seront 
~1~1Y8 ê, au premier .contact av~c la émulatiou remar- entamées dans le but de réaliser un 
'l'ar(re moderne qui, pour attsm~re quable, ont agi accord définitif qur les fronlièreg 
p66 Pur, ~e rob.aile contre les prm- plus rapidemenl. entre Je Soudan, ln Kenya, la Somalie 

"°'~i)- 6e hll\tte str.rntement à sa propre Avec le concour• britannique et l'Afrique Orientale ita· 
1 ~ 8 ique et parait se vanter de tous du parti, on a af- lienne ainsi que sur certaines autres 
'("ty~Cès daus cette. voie.Or, Léop~ld· fecté les vitrines questions affectant les relations entre 

créer de nouveaux points d'appui na­
vals et aérie11s eu Méditerranée, à 
l'Est du r9ème ùPgré de longitude, 
dans la mer Rouge aiusi que sur 
les voies d'accès à la mer Rouge. 

3.- Accord sur des terriloires déter-

et qu0, d'autre part, des négo t tions 
commerciale11 aeroul engagée• entre 
l'Angleterre et l'Italie pour rog' er aus· 
sitôt que possible les relatioL com­
merciales entre l'Afrique Orieut 1 Ita 
lienne et l'Empire britannique. 

-----Fu~illades et gu.it-apens 
Jertlf!i.. ~m, 17. A.A. - ·ane a.u\ul4cbl· 

le occn1•'·e pv allI: Jnif"s eunya nne 
fasillaà~ a11 nord do .Haifo ~'r.rols 
Ja; t'a fLlur..t tués. 

~101 comme 11 le dit lm-m6me, • s est el les salles de la 009 territoires. mines da11s le Proche Orien/ : 
.,. ~13• de ne pas reni2r entièrem~nt Banque des Muni· L . Lee échanges de lettres com1 :-irlont: 
~tQ oies traditionnelles eu vu~ de cipalités à cette es ~éclarations annexes Par cet accord qui se compose de 8 

Les échanges de lettres trn c<>1u.bl\t ae déroul ensuite entre 
de policiers Qt des "activistes,, u bes . 
trn ag•».ot de police fat bl6osé griùn. 
ment. IQQ Certaines vérités '" Les tableaux heureuse entre· Les huit Mclarat1ons annexes au articlea,l'Italie ~·engage, concernant les 1. -la Libye: 

~Qt 'oua verrez tout à l'heure ne prise. protocole sont : territoires situ~s à l'Est et au Sud de L'Italie déclare qu'elle a c donuA D'ant a pllrt au coura d'un .:om\ 
entre IH aotlvlsb!a ar.-bes et d~c r 
ces ml !ti.irE-S britan_tiqu111& dnu 
région de Dj nlne nn,. vlng-ta.in& 
rabea f'lr .. :it tué:;i et de nc:im; 
Ar~be ture.:it blessés. Lca act:;,,• 
ar b"ls étalent tombé •h•ue nn 11 
11pens. 

t11'Ji Pas des énigmes, même pour les M. Léopold-Lévy ~lais c'est la 1.- Confirmation de la déclara/1011 l'Arabie séoudile at du Yémen - le nue réduction de ses effectifs rin Lib-
~b~%es Ies moin@ familiarisées av.ec Maison de SalAhettin Refik qui a réa- du 2 Janvier 1937 sur la Méditerranée protectorat d'Aclen - à ne chercher à ye et qu'un retrait de mille howmes 
~ Qr:ntur_e. A ce point de vue, ils liso la première cette entreprise. Tan- et des notes échangees le 31 décembre exercer dans cette zoue aucune in· par semaine a déjà commet·~~. Ce 
llll 0n1 inspirer de l'amour à ceux di~ que nous nous préparions à intro· 1936. fluence. politique. Le gouvernement mouvement continuera jusqu'à co que )1:' qui condamnent la peinture duire sur la place la peinture turque, 2.- Accord sur /'écha11ge d'informa- britannique déclare qu'il n'entrepren- l'effectif soit ramené au pied ile la 
b·arne. elle a acheté il Paris des tableaux et de• tio11s milila1res. dra dans cette zone rieu qui puisse paix. 
1,0.lltre part nous sommes heureux gravures des plus grands artistes mo- Les deux partiea s'engagent à compromettre l'indépendance ou l'in-
1Q, ir monté pour la première fois dernes et les a apportés en notre pays. éehangor en Janvier de chaque année. tégrité de l'Arabie séoudite et du 
~tta~~s milieux artislisques une im- Aujourd'hui la Turquie P?S~è~e .des des informations périodiques sur la Yémen. 
~ 6 e exposition de gravures. Ou toiles de Bonnarù, de Derain, â Utrillo; répartition de l~urs forces arm~es eu Ce même accord interdit aux deux 

'lli!Jn effet, que 111. Léopold-Lévy est des gravures de Picasso, de Sep;onzac, Méditerranée, mer Roug~. golf P. d' A-
1 
parties d'annexer des iles dans la rner 

· ~Qlrte temps graveur. Les gravu- de Duffy, eu un mot do tous lAs ?ra- den, Egypte, Soudan, Afrique Orien· Rouge, d'y construire des fortifica-
~Q,llremier volume de la série du veur~contemporains.,Cesœuvres nont tale itnlienno, Somalie b~1taunique, tions el d'intervenir dans un conflit 1
"16°

1 
Essor>, •Les fleurs du mal•, pas encor· N' oxpo9ées. Nous les pré- K~nya, Ougnnda et.la parti~. •epten- quelconqu? qui surgirait entre l'Ara­

:4\~c08Xécutées par Despiau; celles •enterons ici a1,rès la fin de l'Exposi- tr1onale du Tangarnka e.t à s1.nformer bie séoud11~ et le Yémeu, et règle 
Lt. ~Ud volume sont de Léopold· tion Léopold·Lévy. mutuollmnent sur leurs mtent1ons de quelques <1neslions territoriales daus "'ia1'. 

0 us présenterons à votre ap-
l~n cet ouvrage qui n'a été En même temps, nous nc;ius. effor- riode de l'~près guerre. où nue géué- ces parDa·~~s. 

~ •. %à 125 exemplai·ree. Enregi·s-1 nons de compl.éter les pubhcations au 4.- oc1aration sur la propagande.-
• à v d N ration nouvelle voulut mduslrialiser à C d d ' à ., ce propos, que par la créa- sujet de la. pemture .mo erna. ous . hacuae es eu.z parties s engace 
·~ f é à d 1 1 son bénMiee et orgams.er sur le plan e s · t l' d , ..... ll.otre Académi·e d'un ateli'er avons con 1 e.ux Je.une. e e va eu- 1 1 ne pas s erv1r con re autre e mH· "•, c h t s dk Ah t nt•litari•te le- spécu a 1011s purement d d 

:\
" Ure et de li"thographi·e encore reux poètes, a. 1 1 1 et ID'.l thodes e prePse ou de propagau e 
.,~ l\ d l' " int~llACllJ ·119' de ses ainés. 1'la1·s t à · · l' 
11 os grandos lacunes a été corn- :>1uhib, la traduct10n, e ouvr3ge ~c, 1t teudan nuire aux interilt de autre 

~tt C!.ue nou sommus redevables en commun par d. eux des plus, grands l'art s'e~t vmigP : ce que celle glinéra- partie ou incompatibles avec les bon-
e ~ Ad 1 h B 1 t lion a produ .. ainsi n'a été qu'un inu- 1 ro 

11~r innovation é!("lement au Pro- critiqueR français, o P e ~e ~r e tile el vain r~flet . nes re a 1 ne, 
118 1~éopold-Lévy. Charle~ Kuns~lar. Cet ouvrage, mht~lé lit. L~opold-Lévy, s'adressant enfin 5.- Déclaratio11 sur /~ /ac Tana : elle 

.. '. ,, apport le plus précieux pour •La pemture mdépendante en Fra~ce>, à ,ps ulèvos de l'école des Beaux· Arts, confirme. les assurances du gouverne· 
·"11.'111 noue a1·t été assuré par le coulieudra environ 200 r~prod.uc;ions ment itahen concernant les intérêts •eu a Je m leu" pari~ du brillant aveuir réRervé :~r Iitr(i Léopold-Lévy, est con

1
.sti- e~ s.era entre vos mam 013 pro- à l'art lurc et recommande à la belle bl'itanniques dans cette région. 

1 llotr Volution qu'il a réa 1sée c am· , jeuo~ss0 qu'il a appris à connaître et s. - Di!claration concernant le ser· 
1

6 
la· eenseignement. C'est-à-dire ' • • Id L · à aimer ici do ramasser le flambeau vice militaire des indigènes e11 Afrique 

' lllo 
11 

d'avoir iutroduit la pein- On ontendit '.\1. Léopo, · evy qui J t oriPntale italienne : l'Italie confirme "e" 1-l 11
1 er118 à l'Académi·e.C'est là in- noua retraça une sorte d autob1ogra· et de le porter très uu_ · t.i" e s f assurances du 29 juillet 1986 de no 

're llient un 4véne>nent dans phie ou de confGssion. aus ~uflee L D i1 à BBtl"OUtb pas obliger les tmdigènes au service 6 'C<> de l'art. L'art moderne n'a mode•lie, l'orateur reven t;que 1 hou: B P HraS 11· militaire à l'excepliou du Rervice de 
1'llii8 re son entrée daua aucune ..ie.ur d'appartenir •i'I une. epoque. qui •eyrouth, 16. AA. - Le ministre police. 

i. ont au monde. Car les grands orienta l'art conlemporam» el a u~ Aff . é è es de T . 1 D. , . /'b 
"" •, 'i en matière d'art,leurs • me- g~~upe de quelques camarades qu1 des aires trang r . . urqu1e, e 7.- ec1arat1011 sur te 1 1e exercice 
b 'llll!eurs tribunaux du • ,eri », dmgllrent ce m mvemenl. I! . nous Dr:ft ü,1ü Aras, esl arrivé ici venant du culte et sur le traitem~nt des cor-
11~, ~ la~.Ils dis oeent des moyens 1voue aussi qu'à nue époque ou_11 fa!- d'Egypte. poratio11s religieuses bri .nr.iques 1>• 
~'lit a~1ë8 pouY empêcher l'accès mit boire gaill~rdemeu.t et gouter à Afrique Orientale italiem . 

1" lll:l•ons de l'EtRt des courant~ IOUS les pa.rad1s ar1.1flc:wls, s.a comple. La musiqUB turque 8. - Déclaration sur , , Canal de 
~'lllê ll1festent à l'extérieur et v ·oon physique lm mterd1sr11t des Suez : les de;u parties réaflll'ln .il ... • tir Comme il n'y a pas ici d·e prouesses de cet ordre : uc p >uvaut à fa ftadiO dB Bari Jour intention do respocler les disposi-
"'r, "'•de •llledrese• et grâce à la fré.qu~nter. l'enfer, i.1 cultiva la compa- lions de la conv~ntion du canal du 29 

1 ~ •S d E L ~ Au cours de l'é•niseion habituelle de b 888 · ar1 Prit des dirigeants du ré- gme de~ 1eax. p1ctète. et e?nar ... ? octo re r gnrauttssaut en temps 
'1iellt ll'l~derne est entré immé· da Vmc1 furent ses. amis. Voilà ,év1- n1usique turque de la Radio de Bari de paix et de guerre à toutes lea puis· 

lti0 l\à l Acatlémie, sur la •age demment des relations. fort r~c.om- Mlle Augu9ta Quaranta exécutera le sances le libre usage du canal. 
\.loti8id du 8pécialiate.l\1. Léopold mandables-, On esl surpris de voir ce- programme suivant Un protocole prévoit qu'après l'en­
;q Q111 lire que ce succès consli· pendant qu. elle aient si peu influé sur Pucccini. - Butterfly - Un bel di trée en vigueur de ces déclaralions dea 

'1llie nelllent et il affirmé que sa production et sur son geure de vedrem... négociations seront entamées entl'e 
let• d

1
es Beaux-Arts d'Istanbul talent... . Ali Riz a. - Jlik .raz gece/er. l'Italie et l'Egypte pour régler toutes 

~ • 1 Siret Tayfar. - Pembe gü/. 1 t. · · té t l'Eaypte • Prix à I'expos1·11·on in· L'orateur a flétri éaa ement la pé- es quea 10ns qui 111 ressen .. "' Albanese. - Sole di marzo. 

2 _ Le Traité Naval de Lo11dr<':s : O!e,1t /lmi'cr la liberté "'' étars "<' ,. 
~'It l' dhérera au T1·aité ct s que 1 bres dat1> <el: e questiv11. . . 

l'acco:d1~r~oeut sera entré en v·gueur., ' la Co1;"e;:t1on de /Jou u1n<111aqe entre 
L'Italie respectera entre lem s lna I lta/1e et l'ct/J1•fe_ · ell~ %~ cle lmaa à 
prescriptions du Trait6 Naval. ;Jg!~r s ~e•at1on~ t.~. zleax. pave 

L'E . J.1equ'à '.l 101~e en v1gue::r t!e 1111•,cord 
3. - spagne · . dé! ni tir 
l'Italie accepte la formule brif,,,mique Il o'agï llu 1·~Rpect Jas Joiij anli­

au sujet de /'évacuatio11 propor/1on'1~lle c lavag- · teo el du reurut~ili~•ll d'iu­
des volontaires étrangers et s'e11g,,qe à 1 <lt!l'~"'S dans dos formHtiOùfi niilitairus 
ffectuer ce retrait au moment el da11s1 1 ;rl·~~nou. Le o .. ~cri.~maul ér,y~tiun 

e . . . . . le coini't' ie fllP.·
1
•<l uote d âl!ût),.,Js anglo~ita!tans. 

les condlf1ons fuées par l 1 L """<li d ·;;ntllill• enr .. , l~s 1~1~gram-
non·111tervent1on. Elle s'engage, ' 1115 ' l' •a éd1 .ug'• am1·e 1.'.I. Clmmli.irlain 
cas où /'évacuation ne serait pas encnr'. I '. \lu .;olm·, sxpriman.t i~ur •alis~ac­
lerminée à /a fin de /a guerre < ~tle, a• 1 on à cau•a de l• r/;alisat1nn de 1 ac-
évacuer d ce moment tous ses vofo 1tair~s cord • 

à la fois ainsi que tout le maté• rel ifa. R:ime, l 6. A. A.'.:_ Lo rom te Ciano 
lien. l'Italie réaffirme qu'elle n. pour. eu' cel ap.i'.ln midi i.1 on:ret1tin pro­
>Uif aucun dessein terrilorial 01 po!iti- long<\ avac le mmi~tc~ d'Egyvta sur 
que ni aucune position privi/ér ee en lea ioiut; du i'accor•1. u.glo·it~l.uu iu-

E ,, 1 s Ba/tiares les osscs.I \, r•••San tout par1wulièron" .• 1t l'E· spagne' uans e ' 1 e e 
sions espagnoles d'outre mer, d Ils :e' Yf' c· ' t qu'un ïlAl t ' r· ! 1· d' e D WI • .., lt\ ... 
Naroc et qu'elle na p~s . 111 en IC en Londre>, J 7 . ..i. A. - l.r wrrespon-
trelemr dans ces ternlo1res des force> d1<1/ di,o/a111.lfiqw (le /' rŒr••.iing Stan 
armées. J » nund '1"~ .If. Cha1t1ber/rJ1n est 

/'t tcord ang/0-itatie.1 sera le le gouvernement britan11iqu, •mal 1 il •'.'' e acti.•n jJo/i:ique dr -
acte de ces assurances et réaffim qu'i/1 ·t, " Eu-op~ I! ;2 èi, de sin 
co11sidère le rt!§leme11/ de la q •e,/1on pa1 N. Cli·11nberla.,1 ve'lf 
espagnole comme une condition si tr fa m<'mc ba e, p/usieurr 
non de ta mise en vigueur du ' imm •dials qm <.'111•11enceron1 

par 1? r lp · t.he1:1NI tr1111co iialien et 
accord. Uli. 11 r!'u,1 i7c ... orcl t1Vt:-t. l'rlllt1.r:a.1ne . 

4. - L'Ethiopie: !)Angleterre' rpnme L'i :np e::.sion Dsr!in 
son i11tentio11 d'entreprendre à t1'0 Her'ii. l]. ,\. A. _ LeR journaux 
chaine session du consr!il de la S. TJ • • v. b rl .io• met. nt en r~ • ! la mire au 
des démarches dans le but d'élue fer la p 1°1\ de la r'"''' fa•c••• r2aW11ua111 
position des puissances-membres i'é_ qae les Ill! ords ün'.J ori: :•uique. 
gord de la reconnaissance de ta souv.rni .. n'apport ro11I a· cun c!J,;n!io•·~ul.!I dana · . . . l le• dirnntiv«~ da ln polil1·~ •e elrangt>re 
n~té italienne en Et/11op1e ,et aff1~11e son ituiienne to-1d 8 sur l'a&~ H.omu·B~1·-
désir d'écarter les o/Jstac/es quz pour- lin. 
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LE problèmE de la sylviculturE devant 
IE prochain congrÈs agricole 

VI l~ '"" 0 (~ .\ --Ln vie intBJlcctuBllB La v~e 
LE VILAYllT lion dan CO ;;eus a ?t() r· it• ac>x di'· ra Vlm" rr,,_ nfe'rsncE .... 

L'œuvre de sauvegarde ipartement, intéressés. ll il tJ;,i spor111JlV ,,, 
. 1 L'indemnité de logement du rlllfijof P1"tta ·d Noua Itaons dans l'« Ulua,, : I' • 1 jl FôOT·::~ 

A Ankara et en d'autres parties de la On sait - q_ue l'iudemnitli , d<>, loge- 1 f' f v· b ' 
cultivateurs dépensant en vain leurs Turquie noue construisons"des immeu-! m~nt ~erv10 a~x professeur~ c éco;loa ·- lrS - IEDDO 0 DÎlli i~ :';'/.dB 

Par le 1J1 'ev(ik Ali Çinar, de l'«Ulus• 

Le rôle que la sylviculture est ap­
pelée à jouer dans le relèvement de 
l'agriculture est des plus importants. 

&ffcorts sur des. terres quasi pauorea. blea nouveaux en vue de destina- primaires avait_ été supprimée ensuite. Istanbul, 15, A.A. - Monsieur le 1iro-l d'ISfilObUI pa 3 b • H . 
es corn. palrtoles, en consacrant Des étude& étaient en •o r 0 o n u~s 

l 
tions nouvelle•. A Istanbul, il faut . . c u 0 c ncer- f.e_;seur Pillard a_ fait "a sixième Con-1 r • t J 

leu_ r t,ravat à une entreprise que l'on na nt son rêtabhssem rnt U 1" ·'éc' 
d 

trouver une utilisation à beaucoup ·' . · , . . , 'c_ ~ .- 1eren~e, dou< >OICl <Il 'é8UJOé: 
sait avauce ne pas pouvoir donner s1on propre à téJo:m les - t r é 

A
- · , d b é d'anciens immeublea en vue do les . , ·. •0 ii ebs s 1 Ué<•Ut"- du " F1'rst v1

· ü '.na , .,ut 

.
10s1 q.u on le sait, pour que les e ons r sultats, non seulement 88 v•ent d être prise No se le t tt Dlfffirenoes 

1 
• ~ v " 

l d 
protéger ou de les sauver de la des- · · . · "- u meu ce e s'était cli.o!-tie seco11de lors JeR , 1•a-

p uies_ soient bienfaisantes, il est né- c,on amnent ainsi à une pauvreté con- mdemmté •era rétablie • p · d - • " truction ! . . . , . n nrur 0 entre deux ciYllisa.tions 00uf1-matt110s • da Vion 1:~ n ri'.nc· .ttré 

Les méfaits des inondations 

cessa1res que les endroits, surtout tmuelle, mais de plus ils causent la I . _ • , 11110 procha•:i, mats on leur promet lh" c -
montagneux.soient couverts de forêts. perte d'une fraction rlu capital humain, - l e_~l 10dub1table que le. Meras1m même un nrqemont eu bloc dos meu- Entre la civin~a.ion de l'âve oe '11 .,, • le m1,rto d'l•lanbul sur !e t•.:·a in 
.A. défaut, des torrents se forment capital dont la valeur eat inestimable. Kôtku » du parc de Y1l,d1z était sualités impayé~ TJne circulaire sera pierre taillée et •·elle de l'âg

0

s d3 ' '"
1 

TE1kstrn. _ , , , donn~nt lieu à des inondations. Ils Sur ces terres ne produisant abso- ~estmé à tomber ~n rumes. En adressée à ce Pl•), .• ; à tous les vi- p1err" polis, il exitte une telln difP· ,a paii:o a éta particuhè,.,m~n an1-
charrient du sable, des pierreR, de la lum,enl rie~ on arrache les arbres pour 1 affectant, comme 11ège des con- layets. re-nce qu'aucune ccnnparaiaou ne Jeu\ nt•;•': Le_ 1~remiè1e dc1~cente des ,,.,,~.-tJ & 
boue dont lis recouvrent les champs avoir amst des champs dispouiblei férences 10ternat1onales, Istanbul a Otre tentée. r.~s !:tomrnos du paléoh- ·a' e sm•:" par ur.o pro:n1 te r.• .quo 
en détruisant les récoltes. 'pour la culture.Pendact quelque temps bénéficié d'un:local JommP beaucoup LES ASSOCI~IGNS tl11que ont ét6 des 1omades chl83JUrJ de uoe l ""es. 

Un savant français a calculé que ou arrivt tant soit peu à obtenir une <le_ grandes villes n'e11 ont pas ~e pa- Lei exoureiona de la. et pêcheurs. Ils '"e connalsBaien•. ni' -' la 3:-io miu11t~. Xiyazi 'ançn• eoll 
dans une grande inondation, pour récolte. rell et, en même temps, l'entrellen du l'agriculture, m les animaux dome&- !Jr'm1or o"l.ool dans la di1"cl1on des 
65 000 màtres cubes d'eau, il y a Mais lee pluies entraînent les terres. P.arc el de l'immeuble ont été assu- "Dante Alighieri" 1 tiques. Ils djoutaient sans dou ,, 0 ,\ 1 ftl. •s nliemand3. iL'arbi:"a déc··.;,ta : 
169 000 mèlres cubes de sable,pierr~s. L'année suivante on profite d'une\ 1 és. Dimanche, ~4 cri. aura lie.J une !Pur alimenta lion carnée les frui ,q' out ! . 
boue et autres.Quand les eaux se re- partie de ce champ. De même un immeuble en ruinai, Excursion d Eyup 1 qu'ils pouvaient ramasser autou1 d . 1 -' la 5L:.•3 mmuto, :\ h faveur 1 \une 
tirent, la terre est complètement ~è- A la troisièm~ ~nuée le villageois 1ur !a route de 11aslak, a été 11auvé , eux. 'k.~lante 9>laqu~ de noire :•ile d:·o1te, 
che. Les inondations détruisent donc abandonne celm-ct et cherche un au- en l affectant à nos cavaliers ; deux Soue la conduite du Prof. Fabris· 1 Les homme~ du néolithique on• I R<°Jiyi plaçait '- promrer goal de Ja 
les terreij Ill eu mouillent seulement \a tre pour renouveler son expé- anciens palais l'ont été ausai en leslcé- de~~~t::~~ou~! 91h. à l'emb~rcadère dos sédentaires. Ils possèdent <les ~0;'. 1 

journée. 
surface. rience. La terre qu'il a ainsi défrichée danl_ au mimst~re de !'Instruction ont de Galata). a Corne· d Or (Au !uaux domestique : le chien, fo l,..aui, !\partir de ce,,momen~, la i•re •sioO 

Au contraire, dans les endroits boi- esl bonne pour lui donner une mois- publique en faveur de nos enfanti, p Comme il est 008 "bl 'ï , . ·~ cochen, la chhre, le mouton. Iis deF Allerm,nds s mten91f1a 9Ur f '1UI~ 
sés lea pluies qui tombent ne forment son relative et ce pendant deux an- }1a1s il y a encore une foule d'immeu- as mo en de r 1 si. 

8 
"qu '. n Y r. ait calliveut des ceréa:es : plusi~urH es- la ligne ; à 19. 15me minute li uul 

pas des torrents et sont absorbées. nées. Jles semblables. Qui aurait cru, avant , fi est co~seillé d'ee oui 
0t _avaul fo :· phctio de blé, deu~ eapèces d'orge, t1

1
1·J fol ~n danger ; le brio 1e Cihnl 

De pareilles terres restent humides en Malgré tant d'efforts, tant de des· •lu'on l'affecte au rôle de musée de , uo' dé" uaer. mpor er :ivec sot 
8

1 clacx espèces ùe mtllel. lis sa rel1' fa- 01 de Se hm permit de le i "Olé{tl r. 
toute saison. tructions des forêts du pays, le culti- :'Evkaf, que l'immeuble situé près de/ q L~ i:rtidpatio à 1, , ' 1

J< -quer du pain. lis cultivent if, lm A la l8;1e minute, uoa hôtes rrê· 
. L,e profesae_u~ Christianseo, spécia- valeur r;ie relève de ce champ que juste la mosquée ~üley~aniye aurait pullibre poui· t~us. n excuroton et .,,. f:ilJ,·iqner, avec ses fib1·es, de• lèr_tint pur un rornH la d<•'cen• Jo~ 

c1ahste du m101stère de l'Aariculture, de quoi n
11 

pas mourir de faim peu- tire uttltsé à culte fm ! s et a~G •s•us. Ils ont 10••->n·.û la nô.ras ; Hr~1m Io .rausform:i ~ ,.ut· ~ calcul~ que les perles subies par dant une année. _En voyant la fatade pi.la des pa-1 Unien Franç11-isa 1, Hur;e, la 'lavig~tion. Ils . ont c1Jns- 'laia à partir ds la 20mr 'nl1. leS 
l Anatolte chaque année du fait de la La plupart du temps il vit de aa lais abandonnés des immeubles de 1 I ,• u1t Rnr les ho• cl 0110 partie de l'Eu- o,1ô.rns C<»runontè.·~ut à doua~ ie> 
sécheresse aout de 150 millions de li- rêcolte pendant six moii.Durant l'au l'i:lat et de I'ar~ée qui tomben! en Il ~al por~é à la connai_ssauc~ d,_: rope des villag_ea Pur pilo~is. '?'e~t là 9tg.rns de f,rtig1;b. A Il 28~rn Ill •. a.8 
vre1. tre semestre il es\ obligé à abandon·· ruines rappelons-nous qu'ils atten- I flllbhc que :'.f.~éou EnkHe~dJt• donneru, un travail conwlér«ble qm a nece~•ite ui: coup ùe têt~ malheur~ux dt ge· 

Comment !'est prononcée ner sa terre pour aller chercher du dent ~ne fonction pour redevenirlJ 9 lld! prochain, 21 av•1l. 1 18 h, 20 J'uoallage et la !ntse en travail de mii- ~·<! peruit à l'mt~r-ge.uchd Ba< , de 
la science travail ailleurs. orospères. Avant d'autoriser toute rr~ct~es, un_e conféreuce-·<"Jd•tir,·1 sur h0 t·s et de mil!ie•·s d'arbres. En se 1 m r<lue_r le pre .. mi.;r goai uutrn··,;a~· 

1Jonslruction nouvelle à Istanbul il Je suiet amv~nt: ra9semblant a11191, ils ont cro(I la pre· E~îm Il Ir. 421110 minute, les 1tr1· 
Eu l'étal, les forêts jouent aus&i un Le remède convient d'examiner s'il y a ou 'non 1 c Musique d'hier et d'amourd'hui,, mièra cité, et., sqns doute, l~s premières chi~ns ro1.hq,1awn: i~ur second _ _,ni· 

grand rôle dans l'irrigation.Toutes l•s CommGnt pouvons-nous 1remédier 1 .ln immeuble ancien pouvant être ,. d 1 · . 101s, la pr•m1èro morJue aociale. Au, wu·" ùe la &econd" mi ,.. upl 
installations ayant été créées dans cela 1 Jlilisé dans ce but 00 s'il ne serait Al !~sue e a COJJfér1' r1n,1, M. L. En- .l)' , • . l ? cer.arn rhang91D•!11ts su• •• .,,,. .106 
la plaine d'Adana sont utiles pendant La premi~re solution qui vient à Jas poesible, par celte occa•ion de 1 k~erdJJS exécuterQ, a~~,,•:iyaguti au ou piovte::inent es céréales la for.r.dticn n" not~e éq,

1
.,," rn vé· 

quelques anuéos. Mais après les l'esprit serait de tran~férer ailleurs les i'endre la vie et l'animation à 'nna i piano [Jar M1110 L. Enks~rdJtS, des am- C'est un monde tout nouv11au qui 

1 

la mall.eùren,,. Lea Allomunds d ,ni1· 
fleuves débordent à la suite des allu- habitants, mais c'est là une mesure ~onstruction abandonnée. N'objectons vrea de Guillaume LAkllu,. Gabr11il a~>para1t itinsi dans l'hiitoiro de 1 .. ci· ilè.eut. co•is;ammeot ; j[g .firnal de 
Vions charri~s par le~ to1·rents. offrant beaucoup de difficultés sans pas, qu'ils devonus inutilisables et\ ~~uré, Jacqnes Ibert, M:rnrw0 Ra v'!tea~ion. Que ;:'eFt-il pa•sé ~ F9ut-1J frn'juenl~S ~ed~911tes ju~qu~ d1i .~o: 

Pour démontrer l'importance du oublier surtout les inconvénients du qn'il faudra 'dépenser dav::ntage pour •e etc, , adme.tre que l~s Européens de catie 1 ne; ra bul qt,;1 (,,rttmt diiJOliées toilte 
rôle de la forêt, nous allons prendrn · poin~ de vu~ de la défense nationale. y assurer lbs exigences du confort. Tous les mélomane,a ~e notre ville époqne ont simplement poursuivi les fois p~ · R<·~~d, Salim el M~hmu • BB" 
un exemple, En 1910 la Seine ayant de laisser vides de graods espaces. moderne que pour con8 trune u1t im- 1 Y sont cord1slement iuv1tés. transformations m~téric\le@, iuveutées J •ad. 
débord é, occas1onuant '16 grands dé- Un autre moyen à envisager est de m~uble neuf. S_i _vous retirez un Pa.1 LBS m:in"1fBstat'1ons ' . - l~-lr !aura prMé~es-;e~_i·s, aux mi!mes A >a .d-ue '!lÎnt!te, le jaune r.ter 
gâte, le gouvernement français eut re- trouver du travail à toutes ces pereon- Jais des ExpostllOUS des ruines de Ça-' u am mar- l1911x, les hommes do 1 age de la pturri; Cadr.~ •,;l~urai< à •On équ'p~ le 3JJl

8 

cours à des mesures radicales. nes en les encourageant fà s'occupper ragan, vous aurez un& construchon 1 f ! . 'f d •RI • taillée ? Une pareille hypothese ~~l but de J-: journée. 
Comme à cet égard les avis donnés de la culture des arbres fruitiers et de qui n'au:a pas sa pareille dans au- ! queron a VISI 8 B m. H1tiBP it•tprnbable. Nulle. pari nous ne ,•ni- On u olH toul admiré jp_ longaa6 

par les fonctionnaires de la direction l'élevage du bétail. 1:une capitale e_t que vous ne pour-! Rts~ona les tracos d UUE! talle é~olu_l_'_ou. pa~so , rio uos hô1cs parmi fPh•(•J~r.~ 
générale des forêts ne concordaient 

1 
Mais ceci ne surfit pas oar il_ faut riez pas obtenir dans les conditions à ffDffiB , li faut arlmeltre que . cette c1v1o1sa- Sel~u1i.û ~ ut Hoffmann •a 0; '.lnt vJrt

1 

pas avec ceux des spécialistes, on dut rouver pour toua ces compatriotes uormal ,, FATAY. 1 ho'l uouvell<1 o'ebt pas d"o•sflü~e 01100· cultèrei;;<.>11t dis1ingués. 
créer une commission composée es- et tout de suite un autre travail. 1 p 'e:ine. D'où p<lut-elle pl'Ovenir ? Sfi-
aen_tiellement de spilcialistes. Aprè~ de C'est ici qu'intervient l'industrie fo. La cléveloppement de D.OS ins- ' Rome, 16.- _A l'oc~nsion dA '" vA- rH:11ont des pays où les cér~ales vi-
aér1eu•es études, celle,ci décida que le restière qui emploie beaucoup de bras. 

1 
• . ~lue de M. _Hitler en ltRli,, 50.000 v.int à l'état ,spontnaé, de. pa~s d'Jù 

seul moyen de remédier à la situallon • En Allemaane par exemple il y a t tut1on1 météorolog1qaes Jeunes f~sms~es armés . Axécu?'3ront sont vonu> les ammaux ctomPsllques. 
était de se livrer à les boisements sur u00.000 personnes employées dane les Le budget de la direction générale &ous la d!rechon du_ mmtslre Starace, Pendant loa!(temps on P•• r ·Miii 

Un ~pparBil dB T.5.F. 
bien caché ... 

une •aate l'chelle. Un crédit de 420 mines alors qu'on enregistre 1 million de météorologie do l'Etat pour 198i d,es exerc1cM m1l1ta1rea en armes, à tout à fait ignot'ant rles lion.<. du m '> n­
de francs-or fut ouvert à ce propos dans l'industrie forestière quoique dépassera de nlus de 100.000 Ltqs 1 Ceutocelle. Ils_ seront coucentrés de de où l'on pouvait placer la patrie des 
sans compter un débours de 22 mil- le capital placé et les gaius réalisés celui de l'année derail\re ; il atteint\ toutes los parh<1s de l'Italie, en. une cA;o~ales. Certaiaas obs~rva\ione, rl.éjà . . ..,,..,.., - . 1 
lions de francs-or pour la construction dans cette dernière soient bien moin- en effet 601.719 Ltqs. gigante•que ville de IOlle qui nn •11cHmnAO, datant du debut du 19ême éA!ll•IM ctam, 16 avril. - La pohc

0
1 e 

de remparts et autre~ barrages. drPs. Une notable partie de ce montant'complerh pns moins do 14,000 tar.tgs, Hièele. Mmblaient iurt1q11er,comuw nu ~ cou•·~rt à borrl d'un navite de pôC~ 
Au cougrèB de sylviculture tenu à Comme la plus grande parlie dei sera destinée à l'accroissement des Celles-ci ~eront disposées d1J h~on à moin• un" pa\rui :i:tr01née, ta région re!ll~te~ ~iuri\ d~ns l1J port mi_ apl'~ 1 

Vie11ne en 1907, les délégués des di- ter·e~ n'étant pu propres 1 la cul- connaissances techniques du pllrson- former les Jtots lJuce ~t Fuehrer. !'l~sopolamilllllll'. \luis plu:;ieurs ne se, 'ivi?aï · · · û~ette>~ dat"le•t•11 qae 
verses nations ayant pris la parole tore •<'nt celles où il y a des forêts nel Des cours serout créés à cet effet 1 Le c G1ornale d'Italfa. • écrit il ce ces observation• •·laient partwuli'1re- co 'lmu~i .f:nso- jon, laf r·op_ag ~ 1,. 
relevèrent que les remparts et autres il sera JUC possible de procurer du da~• la capitale et en cet tai"ns v·ila- propos que 111. Hitler oou1·ra non , eu- isoUe~ ou pen ~ure,, et, eu surplus, ne 

1
1 gli - se 0 ; "1101,end ~ngue raûçai · ' 

installat1"0 d t t" t 1 t · 1 · l t d · 1 - • , c - t • d · 
1 

• an aioo. ns e pro ec ion con re es rava1 a ces c?mpatriotes en déva- yeti importanta de façon à permettre emen ~ mirer es succè8 du rasc;sme r.mprena1en ,..~tu u•~e c>u eux esp~ces 
débordements el les inondation• cons- loppant la sylvi~ulture. aux membre& de cette organisation de ~o ce qm a trait à l~ forma\100 de la d'3 céréales. v e@t ·,eul~mgnt è partir 
tituaieot des mesures provisoires. Le On peut aus11 prendre des mesures auitre les proiirès réalisés dans ce do- Jeunesse, mat~ aussi la fierté, la vo- de 190~ que les ~·,nRe1g11ements ont 1 LES CONl't:B.Ett~ se~I moyen efficace d'y parer était le de façon à pouvoir diriger, à des maine à l'étranger. En outre, on ts'ef- Jo~t~, la d,sCtphue des J&t111e. gens ;on~men_c~ à se prc-~1qA1.C'est à un bo- • .-......» 
bo1aement. époques données de l'année, ces com- forcera d'établir de façon plu~ étroite qui seront ,es soldats da de1r1aiu. .:w:s1e JUlf , Aarori ,ohn, que uous ~B- Au l!alkev1 de BeyogliJ 

C'est donc de cette dernière façon patriotes dans lee ~ndr~its of) il y a la collaboration avec les institutions Concernaut l1>B manifestations ar- ~uns, pour notre époquo, les ?rnm'è- 'lfardi prochaiil, 19 avril , à 18 ·'•sa: 
<i 

18 
la science s'est prononcée. beaucoup de travail mais peu de po- météoroloaiques internationales. tistiqnes devant marquer ta visite de 

1 ,~ 8 découverte~ importantes, Eiles ont M. Ah1md Selim Arik pari •rn, ,,J '~ 
A ce propos je me cou tenterai de pulauon. . , Enfin les appointements du per- M. Hitler, ou annonce notamment i;ne i;uu 811 diveis pon,<l_s do la Paleshne. ca, d~ Tupeba~i, du HalkovÎ de 13') 

citer ici un vieil adage frll.nçais: «La Chacun sait ce qu endurent beau- sonne! seront accru9 sensiblement. représentation au grand air du 2me Elles nous out aprris que du nord au 1 oitlu sur: ' f~rêt crée reau,l'e11:u )a prairi~. la p~ai- coup de chômeurs surtout ceux qui L' . acte de•L bon ,.; , I è , 'i\ sud de ce pays on pouvatt ruu~ou\r&•· 1 . , ~Il l~e 
rte _le bétail, celu1-c1 l'engrais et l en- voyagent à bord dea bateaux desser- embelb11ement de Pendik à 20 èt 

0 
d g '

1 
· ,'a se ne!~ é• brnra le blé, l'orge, le seigie ù l'état €poutané .'mflzœ.1ce dt la suggestion et ra •• •1 

gra1s la culture. » vant les échelles de la mer Noire en La Municipalité de Pendik a entro-1 carré:. ~~ss uci;v , , 6~e:ur;ir:ant~aq·~0: et e_u quantité importante. Et, fait a , Slll{!Jestio11 dans la vie et /'Jducat·"~· 'Il 

Vingt et un million• de livrel ! rentrant chez eux apr~s avoir vaine- pris la réfection Je toutes les routes •eront construites aux côté'e do cot~e sou!tgner, ces cer_é",
188 

à l'étai. s Jon- -. -~ J.: 
perdae1 ment cherché du travail. de ce •kaza» Ella a commencé cette scène el notamment une tour do 40 m lune ont été recue11l1es sur les ver.11113 . :'Il 

. . Telles sor;it les questions intéres- tache par !'Avenue d'Ankara et a do haut. · lournéM ve~s _la Syrie et non sut· li•s ra ·~.s ~:Io •-~hocéphahs. 1,s· 
_Eummons mauüenant le ,rap!lort eant la sylviculture et qui seront dé· planté des arbres Je Ion du quai. Le versauts m~dilerrn:iéens. . !.>ou p1·0~10nnent ces brachyo' 6

0· dtr~ct entre la sylviculture et l agrtcul- battues au congrès agricole. tour viendra ensuite au! avenue9 Ata- Les _trouvailles ù'Aaronsohu ~ta1e11t le~. popdallon nouvcllPs su: le ~ni pif 
tore. _ . türk et Ismet pap Ces rues seront . La moglie Mercedes, la figlia Stefa- d'une importance énorme. Elles ou. li• ~ rc~éeu ? Des lerritoil'8• bt>bitA· ~c· 

Le_ v11lageo1s assure beaucoup de ses r Il 1 . 1 asphaltée& dans le .COllrant de ce mois. rua, i fratelli I~idoro CO:l la '!l()f'lie suivies par c"lle d'un botanistt r1,,1a a, 1 d,>< he;m111e1 qui pos,;èd.int ce c ;,,:~ 
besom• d~ la forOI. Citons entre au· uD DOUVB B Dl sur a PPBSSB En outre, des efforts seront entre- Teresa e i figli, Alfon90 con la moglie Vuvilof! qui? porté plu~ loin v.Jrs 1'0· ;!è, 'J phyûquo. Or, !'Aste OoctdP'~ù,e 
Ires le bOti pour se chauffer, les plan- B I . pria en vue de l'embellissement de Mercedes e figli, le sorelle Marghe- ri'lnt, JUoqu en Afghani1tan, la p~Ll"'l. ap:·ar<1ît comme une gra11de P· ~e 
chas pout' const~mre sa maison, son ED U QDPIB 

1 
Pendik de façon à en faire l'un des r1ta. Vedofa A. Parma,_con i_ figli nriaiuelle des coréales. de ,• brachycéphales. Ils soa. mê

0
.'

6

or'
1 

étable, son gremer, ses voiture~, etc. . _ lieux de villégiature et d'excursion les Marta Vedo'la Brazzafoln con 1 f gli Il semble dooc que maintenant f")[I> de ,,1x ty:i~a principaux, cellX •t:U',et
1 

Il possède aussi des bêtes p~ts~aut Sofia, 16. A. A. - La nouveUe 101 plus attrayants da notre ville. Un pro· la cogna ta Clotilde Vedova Nicola Co'. •ommes renseignés C'esi dans c"' o•- dGan9 n.~rssance à la race _d, nar:q Il 
dan! les forêts. Q~and celles-ci sont sur la presse, apportant une série de 1 gramme de travail est élaboré à cet re•si, le famiglie J. Cocoino, J. Ba.!Jy, pneu géographique qui s'étend ct<J J' A f- ce~x qui out donn& nai~~·anc" .i l' 
laissées sans surve~llance elle~"! eau- modifica_tions aux stipu~ations en vi· 3ffet. Stefano D'Andria, Nicula D'Audria, ghanistan à la M111mara que 11ou• de- race _aipina. ~c::u_venons-no.1s q\\r'. ~ent d~a déglts. Vo_ilà pour9'u~)l tl faut gueur, v10nt d'être publiée. 1 G1rolamo D'Andria, Pallamary, Mar- VI'~, chMch.ir l'origine de8 cér~1 tos premièrll aµparrncns des tyiJ~...,, 0

1 

10terd1re cette pra~ique et d 1~1 Ill axer- Pour fonder un journal ou une re- L'BNSllIGNBl!IBN'l' copoli Castelli Navoni ed i µarer>Li 1 /")'net vraisomhlabl~meul des mimea chycéph1lbs a t!U \ieu à Oi11et ,t°' 
cer u? cont:ôte rigoureux JUBq~'à ce vue, un permis ministériel spécial est I tutti ;ununcia~o augosciati la mor .. '""iloirA~ ~vec nn" ~xtensicn ;1lu• vik·e - ·fans uno r,\atiou m~aol:ttt ~P~. 
que, 1 on pmase appltquer cette mter- prescrit. On devra indiquer à cet effet Lei prodllits des ateliers del Ioro caro 1ar .. , ; , uord, dnns la t'éa-iou 1 Nv1s pouvo,\s ùO~sidé1'er c,,è b', ~· 
dtellon. . . . les _Personne~ qui auront la direction dei écoles professionnelles 

1 
• [ORES 1 bo-caEpi~noe qu~ noua v:~n:i 6nt\ cé~ihale ,i d'Ofnet comme ''"~, iO' 

Quels sont les besoms du v1llage01s poht1que du iournal et le montant des 0 ï , gnaz1n If ~I 1
.,, animaux dome .. ttqucs garrle venus d'Or·en1. Ou vo

1
• J~ 

en combustibles? Des_ ~alculs _faits capitaux à leur disposition. ! lie ~::~b9~t~ 1 ~.~:i~:9ena;~~!eél~~::::; lU I• , -• Wtl A:nsi, ct .. u..:: Jus .:,;ém .. ~ts du 1110 i 6!'paraîtro le troisième é1~!11e
111 

tl" 
prr le professeur Chr1st1ansen tl ré- Le permis 'sera refusé aux person- é l ~ P . . b!ème se trouvent semble-t-il réeolu• 1 problème posé. ! 
suite qu'en A_nato!t~ on brfile ~ha- nes qui ont commis des délits d'ordre l ,3~0J0s profess11~f ne~:és de ieu~e~ ftlle~ 1 spentosi ieri nella pace dei Signor... . Il en est un tro(iième. ' , · Tes cJréales, l~s animauà rt0-'.,,~r, 
que année trois m1lh~ns e_t demi de criminel ou ortant atteinte à la sé· I e garçons.. a .cons.lat ~epen_ l funera11 avrauno ioJO!'~ n:utod1', 1 qr:. s et leF homwès qui Io• '. ·•·. 
tonnes de bouse, ce 1m éqmvaul à 14 curilé de l'E~at , ~a1nt i~a le fait de percevoir su. les 19 aprile, aile ore 11,nella c 111eoa Pa,.. Lee brachycéphales taiBnt sont v~nus de l'Asie oc~~~ o()~ 
millions de tonnes do fumier frais. Une peine aé~ère est prévue pour 1t.1 s 0 Jette .bl'impàôt Sllr.

1 
les

1 
transa_o- rochiale di l:>anta ftiar1a Ü' ~reris. Lo1·squ'on eum•no les . q.iel~ttest H•, et !'Anatolie appar.iît :l 1 fo• • 

11 

Une tonne de ce fumier jeté dans nn . tons con r1 uu accro1 rr eur prix U" \ PRECE h , . ' me <1ue o t • • ., t coo•, i;J' ch d 
3 

k "l d 
1 

d b les publications interdites. je revient et rend leur placement plus ,, . ~Jm~ms reucomr~s dans les na- 1 . : l .:;10 pre .n1.,~e e kr 1 ~-amp onne 0 1 os e pus e •é j"ff ï C "d~ . b1taltons lacur.tus de la Suisse cel l chm:un •mv1 pOUl ,;en1r P"up ,1e . 
d'une valeur ~e dem~ :ivre. Il s'eusuit rg gB'ng'p:il V:tllB à 8UC:iPBSf 1 101 e. onsi. J"!11 que ces c:ibiet~ Istanbul, li 17 Aprile 1338. :"s qui corresponc!eut au nf.olithiqn~ I ro,,e. Vaos notre conti1 .. v ~e• D~. 
donc que le villageois turc brO.le sl U u u u ~e sont pas pro mis _dans une mrnn s d ' 1 · · , , - ra1·es •i.diqu«<• ci-dessu,i. 1 èS r 
milliom1 de livrAs Annuellement. 1 t1on commerciale, mats armplement '!1 erve la presente t pur ecrpazwne lb plus anmen pour cette rê_gion, on d'nim~nt r~:i.-.i~e11tées eu~e11t •I'. 

D'autre part il y a dan• les forêts vue de développer la formation technt· personale. cons\ale que les orânes humams sont chmer le ·1 • '_P u•he 1V• ~'~ 
beaucoup de bois que l'on peut brfiler Buo_aresi,16 Avril. - L~ 27 crt_.~rr!ve- que des étudiant1, le ministère des Pompo Funebri D'DAN DOJU.\ clu 1ype brachy_céph8:1e. Rappel on~- qu 'uun ~arh: il:o~~nnt~ ~~ l"- ~ 
sans nulinconv•inienl ra 1c1 une escadrille d'avions m1hta1rea Fmances a décidé de les exomptor de uous alors ce fait capital que \eb dt- h ,00 i•irque P 

A rôté de cent diètrea cubes de italiens dirigée par le général Valle. -'impôt en question. Une commuuica- ~ ,, '';~ venes races paleolithiques étaient des' ' · _'!!!!!!'.!!!'!!!!'!!!!'!!!!'!!!!!!!!!'!'!!-~-_/.,, __ . _, 

planchea livr~a sur le marché on trou - "" - --
ve _dans une forêt 230 mètres cubes de l'i -- - · ·-- ,!• • 

bots bon seulement à être brfilé.Il n'y 
a pas de_ doute que le prochain con-
11rès agricole devant se tenir à Ankara 1 
e_xaminera atte~tivement cette q11c~-
11on du combustible que le villageois 
pourra se procurer dans la forêt sans 
nuire à l'œuvre du reboisement. 
Dei efforts dépensé1 en vain 
Quel est par ailleurs l'un des 

grands devoirs de la sylviculture dani 
le relèvement de la siluation du villa­
geois f 

En beaucoup d'endroit& de notre 
pays le paysan possède des terrea / 
dénommées terres pour forêts et qui 
ne servent effectivement à rien 
d'autre qu'à creer des forêts. . . 

D'après un calcul approx1mat1! 1! y 
v ohe1 noua plu; de deux million1 de 

- r:'est encore de la Radio que je 
viens 1: plaindre ... 

/ 

ID 
... Plus un programme 

comporte de surprises ... 
d'émissions 

~- 1 
i' 

, 
' -. ,, 

..... ' . ' '/ 
/ 

" 
\ 

-. , 
),.., ·.... ..~ 1 

.-a...c.I { J __ ~ ~ ~ ~ ~/}~! :-'r;s, 11 
. .. plus il tJ/ al/rayant et intéressant. . .. Or, notre radf& .J'Jswnbul nous sert I - ,lf:iis ,•/est-ce p.1s une 5

" · ,;10,$ 4 
(Doasut de Cemlll Nadir Giiler à l'Akqam) perpétuellement lrs m~mes airs.. . d'e11tendre les mimes c/1oses 

\l'on s'a1te11d à du nouveau ? 

p 
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~N'fE DU BE\'O<~~-U - lor~qu'elle -o•l it de ch 0 z 1e pâlis-
1 s:er. 
1 • Vu maun, en rentran. de sa pro· 
'men ùe, ma mè. tomba, frapl)ée 
!d'uno attaqu~ e·\ri ·Use dont elle ne 
, dovait pss ee remqttre. Oa la rlll•1va 
f.Ur los cacrld.tUx liu vest1bul11 e~ l~ou 

1 
se mt: à ma 10cherchc. LoHque j'nus 

- • - airlé à do1111er le~ préulie.-~ '0"'" Il 

Demain Lttndi à 21 heures 
au TBÉATBE FRANÇAIS 

Concert 

l:fred Cort.o 
L'e111i11e11t pianiste jobera wr PTA1'i0 STEL ·w" Y P~r Christ" A'ME IlY ! 1a mv.lada et que ie vCiali1• rep.a·tir, 

.ane " ' · lj'av1~, llrès Je 1·~utréu, un petit µa· r:l3lllll':llll~lll!l••••llll•Mo:a.:::::;.:;;::~;;:z~c:::i:am:=:o:?:1i=li::c..:.; 
d~-, C'est for, louable ùe voud &nrôl n· q<rnl oh,ong, parc1: à oaux ~·1'.,Jle en- ........ _!'."! ..... ~ .... ------~'!' ..... ,.. .. !'!"'' ~ ...... ___ ,... __ ...,._,""__..,, 
ha~·' c~tte croisade pouc· ln 1·-'conct· >'ha!I dan~ wn eu: en me re,1contrant 1 
no 10

n de tau, IAs Français, ùi•io11s 11lau• la rue.Il uvait rou\li da"' "a ch<1" • f' 

de /11 Maison Carde/la 

triaU8 à notre vieil ami .1Iarcol Dup .1,, 'ot perso.on~ u~ l'r.~ait re!'1arqu·\ Jo k· 1 ·. c nos 
len~ donnez d'ubord tl'exemple en rama,sa1. et iOllVllS .... con:prennraz· 

ant la m ,;n à votro belle-sœu.- ! j mus cn:uutaLant, pomquo .. tant uue ?t;; Distinga )IJB 1 ripo•tail Dui:ii•1 : l !Aontinc üvra,1je u~ u1'.:.•:;Ïèf,1i jam.ais 
!tab ~aas hama, c~la ne veut pas dira· ylus a la teble de iaon 110tti? Il (;On· 
'or hr, des n lations po.·sonuol'es et. tena!t un mo ca.u rie b1.!we11,-, ~omma ' d'l t b 1 
1uad1a1es P.Ve(' chacun de nos t,·ent~ et f dlS-3111 les boulR~g ~rs :le Par-.s.CfJ qae e marc ·1e s an u 
J•1 :ques !flil ion~ de <:ompa1·iot JB., ma ml:lre a1Jpela1t .' ~ee 11~11ts. douc•ur~. j -' 
~ 1010 Leon~t:ie, comme les quelqves Bas friandosas de 'lntlle»c était rlu pam ! 1 ___ __ -~ _____ _ 

lau ••nAs ùe i·ersonnes que j~ cro.•e _ _ _ L h f "bl d 

3 - BEYOO!.U 

• 

lil• B les salnel', chaque jour, dans les 1 Blé ·it'se ·11nréc. é est a1 e aus ~es qua ·•. Un D"uvoau . . . ~ sup rieures. , E 1 y fi Le blé de Polath doot le prix avait L'e oflak ,, del passé de piastres IJS µ0~, Ile soigne bien votre frère,, , , 1 , s;ioi un flêchissnment de 3 112 paras, à 127 1\2-132, ]'•ana mal• de 121 à 

Un instantané au c.>urs de mod le d'avions d'Izmir 

'ee ~~?t, et Solon l'expression con~a· m1mstrE d Etat BD ltallB ~est rodress .. en l'espace de qu11lqUPR 120, la qualitti «deri• de 85 à 80. 
tionr enlèverait le pain de la bouche» iours, passa11t p1astrei; 6.16 112 à 6.1_5.

1 

Fermes les qualités suivantes: 
nourrir ses enfant•. 1 - ·-.....-~ - 6.25 el 6.22112 contre 6.20 le 8 avril. . . 

;Q': ~lais ounirait·ello sa fenêtre po\lr • Rome, 16 avril. - Sur la proposition Une iégèr~ tendanûe haussière re· Çengelh Piastres 130 
l•e Jeter les nuettes à un moineau ? 1 du Duce au Souver~io,M.Alb~rto Pirelli marquée pendant deux joura M s'est Kaba • 82 
~ d~ute ! d:s-je eu rinnt. . 1 a été nommé mini•lre d'Etat. pas maintenue sur le prix du blé tan- Sari » 85 

lpp~P1n tresslilliî . commo si j'avais drll_, colui-~i revenant à son niveau an· Ces derniers temps l'Italie mani· 
, Yé sur u11e plaie. -- _ _ IHr1eur, smt µ1a•tres 5.28. feete un réel intérèl pour le moh,lir 

~rs 're~ez ! L'histoire est courte et 8 C · . I If 1. Le Olé dur est [arme à piastres 5.20. I turc. 
~·,n ~Ue ]e vous l'aurai racontée, vous nnca ommBrCI ,B_il tan~ 1 Ferma égal .. ment le •k•zilca» à 5.37112. i Lain di ire 
l 1 31•terez plus pour que je partage 1 . e or na 
'e!a table de L6ontine, le pain et le 1 Seigle et mais \ La laine d'Anatolie v1eut de gagner , 1 le pain, surtout. fapital ent~rn11•ut vPl1'f ~t rP :ms Le march<) du seigle accuse un mou· un certain nombre de pointa. 
1 1~it1onfrflre, petit employé 1JOnctu1l, 1 Lit. 847.596.198.95 vemeut progressif de hausse: j Piastres 5130 
ltn épousé une femme sérieuse et 1 Piastres 4, 38 

52 57 1, \<ie, leurs enfantg poussaient droit, 'I Dlrnotioll Centrale &.;.LAN » 4:34 \ . ,, . 
i,,~ acun, dans la famille, les propo· L3: quahté de la Thrace est stable à 
lil.r en exempJij, Ainsi, lorsque no_tre 1 Flllalos >!&Il• i>ate rn-11;.n:. 

1 

» 4.35-4. 37 112 yo !Jla~tres. 
.. ,.6 dev1·n· veu•e avec une pension Le maïa continue à se maintenir ex· .A1n,e1 que noua nous en sommes ., " , • l•hAllrBtn., IZUUt, LONaBEB. f · f 
~t 0

uze cents francs par an il n'y trêmemeut ferme. On d Ioule ois ait 1 écho, on parle de transporter sur 
~:i qu'une voix: c 11 faut qu'eÙe s'éla· NEW-YO.!Ur 1 b~au00up • .é de la spéculation qui le.compte du mohair le continie?t de 

soc. ~"' 

!JepartJ /J0111 

1,,86 .ch~z son file aîné. Là, elle aura Créations à l'Etnni.(er. .1u ·ait lieu .1r les échelles de la mer laine de1?eur.rnt e~oore et que l ;\lie: 
• 'teillosse tranquille.• 1 ' '.·o.re. magne na pas retiré. ÛJ! esp~re ainsi ir~e. Brindi•i, Venise. Tne•r• 

f· D. ou•e oente fra1·.c• d'a~anl·guer.•e•. Ranca l'.Jœ nerdn n Italien• (~'ranc•I 1 Le mais blanc e<t passé de piastres écouler .le stock de mohair existant, et dts Qums dt Galata taus tes ""''' 
ta • o • Paris ' ·•eillo, 'ico, leuk: ,. Can, i 30 à 4 3• 4 37 1 2 1 · · e de raff 1 h' 

1 1
- h d fO htu"s prime.< 

t.11 suff"iaant pour payoi· sa coutri- I · . a· . !' ; ce m 1au11 erm1r e marc ~ par rop 11c e. 1 ~ l nes, or~co,'füulousc,B1J ulieu Monte 0 a•t 5 ~ 1 2 à 5 10 ·'"~Q aux d'penses d'un modeste 1 1 0 res ·:. 1 · · Huiles d'olive ,t"'G; 1: Carlo, JJan-Jes-P1 , Ca 1hl~nc~, t~fa 
l'()ur1Re. )fa belle-sœur se plaign~il roo), Avoine La qualité extra eat stable à pias· Pirée, Nap•e•. Mar<e;lle. fli\nr• 
lb1 •ni que c'était maigt·~, aus•i ma. Lnnca Corn nerr·-. ltali• e Ralg,.ra Le prix •le l'avoi11e a, dans le cou- tres 45-46. 

é te .tnaman lui remettait-elle, 
8
aus bofin, B1a·gns, Plovdv, V>r01. r111,1 de cett~ sem'!ine, oscillé entre On enregistre cependant une hausse 

Corner beaux bllets ~ Cavai.la, Saloniqne, Volo, Pirêe, P:tt • l •ses ' · 8auoa Cv• iueroio.le Itn•1ana • clreo.• piastre~ 4.34 et 5. sur les deux qualités de table et pom· Quaranta, Brinrti•i. Ancône, Veili 
lb 

01
Rque je trouvai à mon tour une Atb.ilncs, O·va~a. Le Pir, , salo"'-l"• 1 L·1 l~ndaoce est i\ la hausse. la fabrication du savon. «a~:~on, je m'f>lablis dan• le mhie 0.rge 1ère de table Piastres 42·4o" · 1.. Ier. que mon frère. Nou~ 11011~ 1 Ra e.• r 11mer• T> rta1•n ia .t ·: '" 1 

~· ~neut1ons neu, 1·ourtaut. Llontine P.urM •t. \• .. !, '!""'''· ~ >•• l " Uno Mgore b•i ,60 esquissée entre le pour savon • 36-20 
~~; 1 tait à reg et et je p~M~raig dî'lN" '>nl?.a, "I l r:- • Ton'"""'· ~. ,; 1 12 ot r3 a• l"Îl sur le prix de l'orgH Beurres 
~i1 ,, ce petit bar rie la plaee des Vic- Ban•• C\immol"' 1 lt ha P•r n:,:; fourr'lgè e ne s'est pas maintenu.i . 
l~CQ a dont les tenanciet•& m'app~ller.t to, Alex mlr•o, !L• 0• r•, D "'" '"' . 

20 
Le marché est fortement haussier 

Sa1onlqllt1i, Mételin. Izmir, PirP-c, 
Patrae, Brindi~i, Vnni.:;e, 'l'rt~'it·~ 

'~i(e •M. Marcel>, com,n~ au temi:s• M~noou·· '• •k. . Pianres 4 · 1 Les qualités de Mardm (105) el de 
~. ~ Ille faisaient de la m'.>raic,.à P. :o· j Ranrn n "nmn ,.,. '''' n Tr'"' "• LR <:r>urb" 0 ~t, par con tee, nelt!l• Diyarb~l..ir (100) seules demeurent sta- Bourga•, Varna, Coust.on! 
1.' "e Ncw·Ycrk m ut o.JUO q G faiblement haussière en bles. 
'.'t d s petites pou M - qui n etaieul Banca Oum >en:•aie Il .,. ' C1 ce qui COil• rne :·orge da brasserie. r• f 110 ~1. e luxe - et que j'y amenais 1 p· 

1 4 4 9 
u1 a Piastre> 

Bo•ton. 1as res · . ~ B; 'k » 100 
'Je 1 Banca C· -mero. ·•e lt ' Trn•t C• 4 '.5 .reci ' ~ lll'asseyuis à la t. 8 de mon • ... - u ,.,, ,na , ,, .... 
1~ l~. jours de fê.es ca 1 .. o nées, e.t I Pbilaàolpllia. • 4.4.4 _5 Kard » 

111110~llle devenait nerveuse or•qu'1l I \.!:i ,.,lions l'Et •rnger •
1
. Opium Trabzon . » 

6 b lait de la cav••, en mon hcnneur, En d:ite du 11 avril, ce marché a La vég~tahn_e a gagné un point et 
1 outeille vl\n~rable el lui 1"etRit 1 Bunca delia Svizzer.• Italhna : Lugan~ st Ir têe à p astr~s ,

7 ~.· re enre!!'.. ostrti u 1 sérieux bond eu avautl 0 • 1 ' ~ .,. · 

~5 

95 

~tt .Qards assas ïUB à l'illBtant _où il BeUin?.nnA.. Chi:uuco. l..ooal"11.>, lt.Ien· · · 
litea11 de force, dans mon ~saiette, rjri•fo, sur les deu_ quai tés inca et kaba. Citrons . 
•<'il entière du poulet. Je dots dire Banque F1·an~ni•o et ltaHonne ponr 10t3 1~3 La caisse de 504 pièces Trablus est 
·~ Offrait l'autre à ma mère, mais l'Ambiqn• du Sud. inchaugée au prix de Ltqs 6.50·7. 
, ~e défendait d'un air effrayé: (on Franco) Paris. Ince Pias•res i20 700 Une hausse de 10 piastres a porté 
, '~ou Georges, ser3 les enfants. (en Argentine) Bueno•·Ayre•, Ro· Kaba » 446.10 520 la caiHse de 330 unités à Ltqs 5.25. 
' "' ' · 1 sario do SanlL·Fé 

Sulina, Galatz, Braila 

En coïncidence <>11 Italie a 

et •Lloyd Triesti:-ioo, 

Agence 
Sarap lskelesi 

Tliléphrme 44877-8-~ A 
• 

• 
~ .. ,.. . __.. • .. :-...... ····· ' . . .... ••''"' ...... . . . . . . . -~ ..... . ...... 
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P FO~CARI 
~, GRP!A\"J 
P Fù C\Rl 

CA:IIP,DOGLIO 
FE:<!ICIA 

A 'IR IZI 
QU!RI'JALE 
ûL\N.\. 

Af,B \N'.) 
V·~S'!:'.\ 
I T~ ) 

ffiRINALE 
• F.:i!Cl\. 
ISEO 
Dl . '.\ 
AIF:R \.,"0 
ALBANO 

1. U~\LE 
l.'!Cl\ -

ç.,..' 

!S Avril 
2? Avril 
29 Avril 

\ F.a COll1t •J.l 

\

'à 8d11Jltl, 
atse.T•irtte, 
ll!t T~. lhp, ;: , 
l<>J.• l'Eorop 

2l Avril \ 
5 M:1a ~ 

ll .\vril ' 
28 '- vril l 
12 Avril 

9 Avril • 
23 Avril t 

7 \fia 1 

13 Avril 
20 Avril ~ 21 A.vril 
72 Ami 
4 liai 
5 :.lai 

13 Avril 
20 Avril 

1\ 17 hnnre1 

à 'i b.euree 

l 17 t1eure1 

à 17 heure 

1 lnt• tx dei Sle1é11\ •l«tllP ~ 

üi•ntions du in'lnrfa. 

) 

<10 

t u a.;ie, 

Yut 1 roi. 44914 
W.·L't·~ • Hi38t ·t. •u manges comme un 01seaa · Noisettes Œ··* "p~ ·11, en homme qui ne cherche pis (an Brésil Sao-Paolo, Rki·de-Janei· 1 wS 

, ~r<iuoi des choses. ro Santos, Bahia Cutiryba, Porto Il semble que Io marché de cet ar· La derni~r<• baisse enregistrée sur .,= ..... .._.._,..__...__,... .......... _._...,,...,"""""'"""'-.."""""'""'""'"""=,...,...,..., .. ...,...,...,.,,.,=="""=• 
lille 'fa mère a uu app~tit régulier, Alegre, Rio Grande, Recife (Per- ticle se soit quelquo peu raffermi sans la caiRoe de 1440 pièces (iri) a étti ré· 
• litait sn femme, d'un ton acide. nambuco). qu"on puissd parl~r cependant de re· sorbée dans Il' courant de cette se-

1 ~ Î nien ne change moins, en effet, (au Chili) Santiago, Valparaiso, Cen dres•ement total. maine. 
• D néant, ripostais-je. Colombie) Bogota, Baranqmlla.) Ictombul Piarltres 35 Ltqs 19.50 

FRA 
-~ -\Ire ~. que nous ~lions seul•, ma cen Un;guay) Montevideo. 

15
_
20 • et tnoi, je l'interrog!lais : Ranca Ungaro-Italiana, Budapest Hat· '1Vec coque " • 21 Quais de Galata Hildaveodigàr Han 

~~ negarde-moi dans les yeux : van' Miakole, M ko, Kormed, Oros Mohair 
L, 11

1ne ne te fait jamais sentir qu'il haza, Szeged, etc. 
"~~ ~e bouche de trop dans son mé· Banco ltaliaoo :en Equateur) Guyaqwl f tative, les trois firmes en relations 
•• :Eue a pour toi des petits soins? :llant.1 LB contrôlB dBS œu s commence avec l'Amériquo ne payent pas plus do Ame1s, Rotterdam, AmJt•r-

'111' Oh! des petits soins ... Tu sais, Ban:o ltaltano (au l'êrou) Lima, Are· 20 piastres pour le loi de boyaux pré· lam,:Hambourg,portsdu Rhin 
1, Gat d ' 'l . . • rd'h 1" Û !' ~~·. ure pour elle·m~m~- ".•1s ie quipa, Callao, Ou'9a, TruJillo, Toana, DUJOU U parés. r, les accords passés avec les 
~'E ... l• dirA qu'elle m'ait 1ama1s re- lllolliendo, Chiclayo, Ica' Piura, Puno Etats· Unie prévoient un prix moyeu 
• Chincha Alta. Dix huit aspirants contrôleurs des de 25 à 35 piastres. La marge de gaiu 
•?Si tu ne lui demandes rien ? Hrvnts!<a B~ka D.D Zagreb, soussa.- exporlations qui ont achevé les cours que He réservent les exportateurs de 

R. H. 
Départs po·1r Vape tr 

cAriodne,, 
c]UflO» 

«}11110• 

E 
Salon Caddesl fé' ·HH2 

Compagnie~ 1 laie 
\a !I• 1:-apr 

i: l!tlli~ i "r~·e 

N '". •• llJ du 23 .. u 25 Avril 
N " • :i ~ V'lo. 

du 28 au 30Avril 

• 
vera le 19 Avril 

h. Q d · t Siègr d'Jsta,7bul, Rue Vo.vvoda, " ~ ~r. litais las de voir porter par ma croi's à leur intention à Ankara sont boyaux est 1·ugée excessive par 1 Bouruaz, Varua. Coustaut•B 
1 '1, es robes dont l'étoffe montrai Putazzo Karakoy arrivés arant·hier en nott·e ville. Il~ les exploitants de boyauderies. 
1 '~•e:_llle et des bas ccuverts de re· T•tt!phont: Piru Uiill-l-J. 4-s ont commAn~é hier leur activité qui E11 ce qui concerne la situatioa gé· , 

c: Ariadne» 

c D 'Uc·1lio11 • 
~er le 24 A rril 
vers le 4 Mai 

1' Aqenu d 1>1u11but, Allulcmâya•1 Han. po~te 'u'" l't,xportation des cértales, nérale du marché des boyaux, on l'trée, 
·•~ ... U .aurais dû réserver une pel'te 1 no1settos et autres. constate que le conhngent concernant ver pool. 

ar•allltl, Va1eutie, I,i. 
•Dakar Maru~ 

,'ll'l'ON YUSE. 
h:JUSYA '•al Oirtctio11 · Tet. 219'JO. - Opérations qt.1 1 Vor.- la 15 lhi 

'li 1
1é sur ta pension. . . , 2291>. _ Portt/e•i'I< 1, •ument 11903 Une partirl de ces contrôleurs entre- t l'Allemagne est à peu près atteint. La 

~nt' •1ennent d'avoir uu tro1s1èmel f'osit10n: 22911_ Cha.nge etPortJJg/l prendront des investigations à l'ad- position de nos produits sur l~s mar· C.I.T, (Co1npagma Italiana 
1

, am ) )· n 
h": :Et, l'hiver, je leur brûle un peu, ministratiou du port ainsi qu'à la 

1 
chés d'Allemagne et d'Amérique est, 

••s Agence Je liejog1u, 1•1lk,Ji C••u•<>i .!li • é 1 b Veyages à forfait.- Billets e•rov,• r 
I' t oa fondi. l.i e V y 1 ·:e 

' c.: A ,\'amik Hun tél. P. 41015 Boar~~ das cer a es. l au demeur::ut, très ferme. Si l'on o • 
~ 'I i, "lque mois, j'économiser.ai un' L'l •lttrée du stage de ces. contrô· lient un supplément da 250 à 30Q.OOO réductior, r l< C t ' " 

1. t,i~nOur loi, décidai-je. Ce sera pour! >u •• ,,.,,. ,n,m;, lem·. Eera de 15 jours pour les uusl Ltqs du i:outingent alloué par !'Alle- Sadre••er : llRATF.LLI '!PH '1)-> , 

,1 "lllS ~\ <!., ' 1 ' ~ r. 
,;_t" l!.Jf '1 

I' ',_ e à t . ·11 ' Locaflo,,dt <0 11rt.• ris • 8t<'Jjlu, a Gala/a 1 Il 1 l ;"~t... r1coter. tes paslt es pourj · " et d'u~ ir.o:s pour es autres. a seront m~gne, e prix des boyaux ~·eu trou-
r ~ , 1 1"""bui r~parlis e11"uite dans l!ls diff~rentes, ver a accru rlu fait que le marché aile· ~r 1 Je ne veux pas que tu te prives 1 Vente Travaller's chèques zo1:.is suivant les indications du mi· mand propose des prix beaucoup plus 

11 • ... \~1, Marcel ! 1 B. O. I. et de caèques to.i.n~ti- u1stère <le !'Economie. 1 avantageux que celui américain. 
1
1 111~e. : e priver? Tu plnisantes. Je 1 que" pour l'Italfo et la o.igrîe. L'apr lkallon du règlement sur les 

lte ie Vais au café, je perds qna- 1 expo··l it10 1 d'amfs comme11cera an· 
:: 11' ... Ous à la manille ! ' ' jourd'hu1. 1 ,;ndi une réunion corn· Pour coux qur· ont fa1'm 
• lhl!& :Eh bien, j 'accepta les vingt' tr.•111e oera t nue par les contrôleurs , fi "' 
11 ~. to C\Ue je dold à ton bon cœur. Pia.no à. vendre et les n&goctants exportateurs. On se 

1,~~Q~~que j'allais à mon traya1l, je wut neul, JO!t meubi gra d format, t·adro livrer·i à un ex~men. do_s disposition A 
i.i~' le ais ma mère qut trottait meou en fer, corlr<"• croio'••. 1 qui p~lvo1011t l apphcalton de fils de 
'• 't·~ Ci'qunrt1er. Souvent je la voyais• S'adros3e1· : .; 1ku .\g•ç ti:i.onl;k Bakka f~· aux cai'!ous d'œufs. Dans le cas 11

att 1 U11A_boulanger1e·pâl1ss01·ie qmlilokak. •o. 8 Beyo!!luJ. cù l'on jugera que .cette mé~hod9 corn· "•i e C01n de la me e., eu me re- • po t • ile .. mcoavémeuls, avis en sera 
~1ll088Bnt, ell~ .,nfon1s ait pruciui- ùonné au mimstère de !'Economie, 

, 
16 

111 
•ou petit paquet dans <ou , Occa.sions 1 • • *' • 

~:-- ~: lll~naçais du doigl: 1 Fourru~e à V9• !•3: U•l manteau LBS dBs1dera1a dBS BXplortants 
~t~etits t y prend; en"or~ à gaver, on nt m11 qu~. 1· ·imr> '· · ~t neur dB bo11audBP.IBr 
~,lelette·e,ufants de matidlemes .et de,ot un·1 c·1i>e ·Vi lt' "" é Hl if. 1 Il 

~ 1 s · Leur mère ne •mfftl·clle S' d. 1 ., ' 11" Jr>• · E' \l · 
~· ._

6
sgnt• l · 'ls vaurien<?' .. a 1 ~ 1 0 

.• ~ 1 0 
•. : : ,u ·1 Losf1rm~aq111 sohvrentà la mani-

1 ~i.e Je l'ae.r, e~J~Unl c· st pour rlagt Cirl.:l·i~i, l2, ~ i.mkJ A.par l No. 2 pulat1on des boyn11x sont .au no 1bre 
!{'Qitr 8on1 ~~~ep.,t~~cse ci~uce6un, mes ch9 z ~!m• V. . ... •ile 200 on 1otr ville f c!la_cun.~ em-

·~11 •es de v îl d. tt elle nu ,·ou· p t" t { µ101~ 4 ~ 5 0Jvr1ers, ce qm h1t au 
~ •. ) t, 

1
"
1 

e, !Ba . . ! e 1t npp.u·~e ·u~n Cù!l JI"· 11~1al dll 80ù >\ 1.000 travailleurs. Les 
lr~~ Ceas· · · p. • table :-.. l , . E np, ·~• ne.11 a»r; e pl'ùdlltltenr se p;t1g11ant actaellem8n. 
~ !ait.1 a1 de la _tourmeJter. 0 .U· . "" 011~1. """'. :10: ,J r.b1m t ùes né OJi Hts. ll• iusiRlent pour 1).1·., ~~~1~. 1 UéoesHI e «pou~ 'Ill b' l brc•, oain, -.11s1n»c1.i>"ifèn, """ ch.ude IJus dmis ~u & • de l'umon des exporta-
\ ~Il! Comme 1a ch~'"' f Pll:llil .1 i~s JOUrl'l,a ~J:t1Jeur S'.1.lroJ~1 ... r 'llu.r>ort1e .. rle a a "1.u d 

11 
. 

~ew·York,16- L'indu>lriel en peaux 
le multimillionnaire Wilhelm Loeivens­
tein a laissé en mourant une grande 
partie de •es richesses à un institut 
chargé d'ouvrir à New-York quelques 
cafés ou r-e~taurants où les indigents 
affamés puissent manger gratuite· 
ment. Ces cafés et restauranls porte· 
roui il. l'entrée un averlissemenl di· 
saut que quiconque est affam§ et san1 
ressources peut entrer et prondre un 
repas en tant qu'un in vil~ : quiconque 
peut se payer de la nourriture est 
prié de ne ne pa< entrai· et de laisser 
la place libre aux vrais 1auvres. 

r,4~" •re q • Il . 1 iv , 0 l°hnmouble • , 1,1, lJy ••n" T 1ks1•n, To»ç u teurs de boyaux on a créa Iton est ·~ 4Q L • u e a ·1 J p ~ t 1 ~ c • c dd · · 0 • 1 · 
,.~ien 6ou11.i') q•1e:q•1es sa3reri~s? 1 a es1. 'envisagée. Bucarest, 16 A.A. - La nouvelle loi 
,,~~ e1' devellait-elle fr1a·li' .13 gâ· r . 't - tZ . . I· va,· te local: L'accor:l entre les .deux g. rOU_Peg. 
' rj~ll d~ ~ablett l~ de ch J.)u lat, e, ie : 118 P1Bm CEa p~ ~~ 11iljJJ,J po.u ,va nt~ d'expo~tateurs en relat~ons d affaires s111· la S~ou ri té do l'E lat i.1te1·dit 1l O -
·~o 8 Ba1~uu93,g \ena1t ;Î peu d r•erv.:de h'trea1x "' ·" IUO(Um ""'"'''':'•r1re~pec1.vem0,1t avec IAllemagne et tammenl toute propagande subver-

PaJP IB miiitiB1 da I~ Plix 
sociale sn HoamilniB 

1 ~t ij 8es? \l . 1 ' . , . d S'adresser pour 1.1f<1trnatio '· h la .;;0010ta .'Amérique 'est opéré aux dépons deA sive et toute me11ée en faveur de la 
'1; Ufan1 · 

118 
es viaui; lJ ~vien· 1operaia 'to:fa'""• l •la! •JaU,,i. Szac 1 p n t d l lutte des classes et de la répartition ~, h f ~ ! Pou1· qu'611~ Ud fu~ p 1s ÇiLanayi, à c3to le; 0 >hli••• cients •H• 1· produ?Le.uro. rll 1 an . e oe ,que a des propriétés. 

eiglaia de ne point la voir Mae• '• Vo1ce•. place eta1t dans une poa1t1on d eirpeo-

' 

1r H 1 l 
Ai 4 2 

!!!!o. - -~· --- -- -- --- - ~-

DButschB LBuant infB, il. 

DsutschB LBHDt'-ti~iB, H~. JlU1'd ~ . . '.h ~111ï•~ 
Atlas Lh nta· Li ni .u 

Service régulier e11tl'a 
Istanbul, "'r'I 

aon'><>Ul';J, 3 ,.3 n 3, t\ 11 :t.·, 

:>ire et ret.:>JJr 

Vapeurs aten dus à. Ist: n >.ll 1 
de Hambourg, Brême, •1vers 

SIS ADANA vera le 13 Av ri 11 
1 

éparts prochains d'!ata.nbal 

pour Hambourg, BrG..ne, 
Aav&ril 1tt Bottérd1:.m 

S1S SAMOS Vere le 3 \'i'."1 ::>:) THliSSAllA r.h.l1'g. le 20 Avri 
SiS JllACEDONIA vers le ~4 \~dl 

Départ• prochains d'I tanbu 

poui 'Bourgas, V'arn 
c_,usta.:itza 

• • 

S1S ADANA charg. le 2J Avrt 

Connaissements directs e D 
Pour tous renseig'lomen 

Â.le11c~ O.!tU~"ale 1Ur {4 .. 1 

• J • • 
'a.t ,.A3 

.h 
l li. ) 
1) ' 

J }f'j ''l J 

s.:he Lev l 
.. .J ;no:t I~ 

.;_ .. LI 11\!, 
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LD PRESSE TURQUE DE CE MDTlft \ 
r ' ux qu l'on ces terrains sous condition d'y élever uBS nDUVBaUX rESEil E c1es immeubles selon ses instructions. 

tracD dans l"S Ball.ans li n'est pas douteux que la val~ur des 
Il Il ft rmplacemenls bordant un SI beau 

M. Ahmet Emin Yatman tludi< dans le squrre sera quintuplée voire sextu­
plée 1r rapport au coût de l'expro. 
pri at1on. De cette façon, la Municipa­
lil~i aura recouvré sinon tous, du 
moxns une importante partie des frais 
d'e propriation nécessités pour créer 
la Place. En outre, le fait d'orner la 
place, ainsi ouverte avec frais et soins, 
de constructions élevées d'après un 
plan déterminé par l'édilité, constitue 
un avantage inestimable. 

" Tan ~ lt.s po.ssibilitls qui .s'offrent au 
point de vue du développement der rela­
tions iconomique.s entre les pays des Bal-
kans. 

Il est indubitable que l'instrument 
le plus important du rapprochement 
entre les pays des Balkans est cons­
titué par le développement des rela· 
lions économiques. Mais de l'avis de 
nous tous c'est là aussi le côté le plus 
difficile de la question. Car. les. pro­
duits des Balkans sont s1m1la1ree : 
ce sont les produits du ~ol. ~t l~s ar­
ticles qui pourraient ,faire 1 ob1et de 
transactions entre eux sont en nombre 
limité. 

Maie ai nous approfondissons la 
question, nous constatons ceci : _celte 
opinion a ses côtés exacts ; mais les 
articles d'échange ne fout pas complè­
tement d~laut aux pays balkaniques. 
L'un a du pbtrole el des planches ; 
un autre peut exporter du charbon, du 
coton, des olives, des orvnges el d'au­
tres fruits. C'est dire qu'il y a la pos­
sibilité d'établir des transactions. 

Ensuite chacun des pays des Bal­
kans est en voie d'industrialisation. 
Cette industrialisation, y compris les 
industries de guerre, doit être prép~· 
rée d'après le principe. de_ la rép.art1-
lion du travail ; un ob1ecllf pratique 
que l'on peut assigner à nos efforts 
consisterait à préférer nos prodmts 
manufacturés réciproques, le cas 
échéant avec une légère marge en 
plus. Cette marge étant r~ciproquo,elle 
sera réduite à néant. O:ràce à cela la 
production de certaines de nos fabri· 
ques, qui apparaît trop, grau~~. eu 
égard aux po•sib1li.tés d a.bsorpt1011 
de notre consommation nallonale, 6€· 

ra accrue el les prix de revient bais· 
seront. Nous trouverons des débou­
chés où il ne sera pas nécessaire de 
recourir à la concurrence. 

UnE basE dans la rEstauration 
d'Istanbul 

La situation politiquE sous 
l'anglE dB l'affairE d'EspagnE 

M. A.sim l/$ écrit dans le • Kurun • : 
Le but des volontaires italiens qui 

~e trouvent dan• l'arm'e de Franco 
étant d'aider celle-ci à battre les ré­
publicains, leur retrait n'est guèro 
probable tant qu'une administration 
franquiste ne sera pas établie dans ce 
pays. Or, si important que soit du 
point de vue stratégique, le dernier 
succès des frauquiole• qui sont par­
venus à la mer, il est évident qu'il ne 
constitue pas une victoire définitive. 
Il est probable qu'il faudra attend1" 
encore six mois pour voir se réalis1·L' 
une telle victoire. Dans ces couditiona 
la rapidité avec laquelle on a condui! 
les négociations de Rome s'inspirn 
uniquement du désir d'établir la pos· 
sibilité de réaliser un résultat heu­
reux entre les deux Etats avant a 
visite à Rome de M.Hitler prévue pour 
le mois de mm prochain. 

Nous voulons dire que l'Angleterre 
ne perd rien du fait qu'une formuli• 
d'eutente ail été trouvée entre elle el 
l'Italie. Tant que les volontaires ila· 
liens n'auront pas quillé l'Espagne, eu 
effet, les deux pays sont d'accor<I 
poor reconnaître qu'aucune des di•· 
positions du traité n'entrera en vi­
gueur. En revanche, l'Angleterre ob­
tient la certitude que l'Italie no sen­
tira pas le besoin de renforcer enco­
re l'axe Rome-Berlin lors du prochain 
voyage de M. Hitler à Rome et qu'eu 
loul cas ce voyage n'aura aucun ré­
sultat qui puisse être dirigé conlro 
elle. 

Le Karagoz 
·---- ·---

Par ERCUMEND EKREM-'l'ArM 

le carton ou la peau de chameau. 
L'écran blanc du Karagôz était im· 

manquablement tendu dans les palais 
ottomans, les konaks des vizirs, les 
~ssemblées 'et les réunions, au cours 
,:f~s r6jouiG•a11C'eb ou des cér~moniee 

bres, le Uheik Kü•\eri 8 prêté à ses de ckconci~ioo, et le Karagoz le sym-
J'ai lu dernièrement cette nouvelle v >athique ,,. H';civat le fat rivalisaient 

l tleux héro3 un car atèo national et dans un journa : é d'ei;prit et d'lnmour. les a des;in s de façon à ce qu'ils re-
La question de la réfection du tombenu l'é , D · d' · 'à t è do Karagô>, à Bursa, a ôté à nouveau soule- présentent lat d lme, les 11entiment•, e 1a 1s JURqu notre em)JS, pr • 

vêe, et les discussions recommencèrc:i.t entr• les qualités, l'intelligence et l'humour de cent « Hayuli» - c'est ainsi qu l'on 
ceux qui étaient pour ou contre cette répa- turcs. dênomme les montreurs de notre 
ration ... Ceux qui sont contre allèguent que Se rendant compte que l'amour eRt théâtre d'ombre& nati1>nal - se sont 
Karagôz n'a jamais vécu, qu'il est un persou clisl1up;ués. li;, .~t nem pour la plu..,arr 
nage fictif et que, même s'il avait riellemout le meilleur moyen à en~ 1.~1oyer pour - r 
Técu il n'y avait nul besoin do lui construlri relaver ~t corrig~r )Aq dfLüt~, las ri- issus de l'« E1:11!erun • ce foyer où 
un ~ausoléa afiu d'immortaliser sa mémoire. dioules de la ,nasse le Ch•ik ee livra étaient formés les serviteurs du pa· 

Je ne suis pas do eet avis. Même si dans son théltre d'~mbrea à une sati· lais el qm jouait le rôle d'une sorte 
l'existence de Karagôz n'était que pure j re ipiriluelle des mœura, d'e la popu- de faculté des lettres. Parmi ces arti­
légende, uous devrions toujours évo· lation et ridiculiea les ~ra'lds comme tes, il 11'y trouvait des figures vrai­
quer avec reconnaissance celto figure les petits. Karnr;:ôz, qu il créa, repré· meut remarquables, musiciens, poll­
profoudément nationale qui amusa no· sente l'enfant d , ,Jeuple d'alors naïf tes et prosateurs. 
tre société durant des siècles, lui doo- sans arriire·p~ 1R.,e, ne pensant ja- Le dernier de ces remarquable8 
na joie et gaîté, repré11enla so1 esprit mai• à mal, di'ant sans amb3ges ce « Hayalis • était KAtip Salih, qci,sous 
et son humour durant des centain<is qu'il pense, acc:ueillant avec Io sciurire !e sultanat d'Abclül-Hamid, avait fuit 
d'années et, srns aucun doute, con- les coups du eort, toujours de bonue la joie des fêtes du palais. Kâtip Salih 
tribua à la propagatiof de notre cul· humeur, sarcastique deva:it tout ce est mort dans une aisance relative. 
ture. qui dépane la meaure el réaigué de- Son élève, Serçe M~hmet, finit ses 

:, vaut le despotisme. jours 1 l'asile des p9.uvres, à demi pa 
La plupart des anciens historions par· Hacitat eat lat el fanfaron. II ne 1alysé, après avoir vécu une vie d•, 

lent de KaragOz et de Hacivet comme peut dire deux mots sans avoir re- misère. 
des personnalités véridiques; Karagôz cour.a à un langage imagé et choisi. li Il n'est aujourd'hui que Hazim, l'é­
et Hacivat que Yildirim Beyazid -fit se dit am1, mais, en réalité, est un minent artiste du Théâtre Municipal 
exécuter parce qu'ils distrayaient de fourbe.Il ~e croit supérieur et regarde d'Istanbul ,à connaître à fond les par­
leurs travaux leurs camarades, aux avec dédn1'l Karagliz et eaux qui &ont licularilés du apMtacle de Keragôz et 
chantiers de l'Ulu Cami, à Bursa. A simples comme lui. Hacivat •ymbolise à travailler pour le maintien do sa 
quoi uoue servirait de croire le con· cette catégorie de gens dont l'union,· lretlitiou.Hormis,Haz1m non~ ue comp· 
traire et de propager notre pessimis· désir est de paraître et dtt briller et 40 • tons plus aucun • Hayali• continuant 
me? Il n'est pas juste de vouloir dé· se compl11isent dans 111. fréquenta•i»rt 11t~nell!.ent le,s anciens maîtrAs de no-
truire J9s lé~ende• iuoffen•ive" qui des grands de la terre. j .. , th;atr~ d ombres. 
ont pris racine dans la tradition des Le « H~yal • • crM maintH 11uL1t< • ', 
peuples. Laissons à Karagôz sa v1p types . .U" rie ces types, deont on 1 n , , . Or, le spr,~t~clA de Karngoz cone­
passée ! Discuter autour de sa tombe, ~ontra1tfr.'.qu~mm~ut l'é,1uin;lt ,,t d .~• 1 l'lne un mqrve11leu:< msti:u.,1ent de 
nier son exi•tence ne pourrait l'arra- la société ottomane, est " 'l'uzzuz D~h l proµagande pour le• prrnmpes de 
cher de la place qu'il occupe en noR Bekir '" Il caricaturise !'i•rog:rn invâ- nolre actuAlle sociét~. Karagôz,qui est 
cœurs. KaragOz est un bienfaite.ur l~ré, mauvaie couchc:Jr, :o'.lj 0 ;:rs prêt 11~l!ewen1 a1i:n' de la foule qui 11 est pas 
qui, dans les jours les plus noirs, ~ l le q!!er9lla. ! !oin <la r.on•11i6rl'r SM paroles comme 
fortifié l'âme el a chassé les soucis d~ • Altipo.i'mak Bebtr,1h, • .,81 un tout 1 a\Jt:rnl de ~~nt 'nces, pP111, avec sou !a1i-
cenlaines de génération•. petit bonhomnoo dâg,ii:(Té, demi-fou lggge im~g~ €t s:ympathique, iuculqu.et· 

Le cheik Mehmed KüçtPri, natif do et collant. La « femm· 1~ K~ragôi • là la mas•e tles 1rtées et des co1:na1~· 
Bursa. a mis en scène los types c.~ e•I une e•pèce de ft\e Ca1•,bosee odieu 1Sances nou~elles. 
Karagôz et de Hacivat el a rédigé se mam;o1e_ el qui e .. t •·• cali:mtié d<' Il _Le 1·1deau _blauc du théâtre d11 Kara· 
leurs colloques humoristiques. l'hOlllf'<0 na1f el pur qu'ort Karagôz. , ~o~ doit avoir Rll place dans chaq_ue 

Dimanche 17 Avril 1938 -
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AVIS 

DE la SociétB DnonymB Tur· 
quE d'AssurancEs Dnodolu : 

Il est porli à la co111«:1. i!ICt 

du public que notre encaisseur N 
Ekrem Erkoç: a cessé de fairt 

partie de notre personnel. 

Lestypographes en congr~ 
D'importantes que8 tions iutéressl 

tous les ouvriers typographes ser 
t~aitées cette année au cours du b~ 
grès de l' Association des 1ypograP t 
et compositeurs turcs;on discutera 1 
nouveau règlement destiné à sali 6 
11~rder les droits des ouvriere .. Au~ 
tous les travailleurs de l'impi 11119! 
sont-ils instamment invités à se tr 
•er aujourd'hui 17 avril 1,38 à. 1_3pl 
dans la salle du Haikevi d'Em1D0 

~ Çagaloitlu. 

"Çigir u 

Nous venons de recevoir le detll 
numéro de • Çigir • (Le Sillon). ; 

Au sommaire, nous relevons t1e9 r 
ticles sur la musique, la philo~o~ 
etc. Ces éludes d'un puissant 101 

sont signées de i>lumes autori•M9• 
tons entre autras: MM. R HGf.'.lll 
Ongun, Yônotken, Berker, Gü~"~ 

LA. BOURS~ -Ankara '15 Avril 1938 -

il· 
Act. t'abacs Turcs (eu liquidation) 

Banque d'Af[aires au porteur 
2S· Act. Chemin de Fer d'An11t0Jie 60 o/p 
8. 

Act. Bras. Réunies Bomonti-Noetar 
:il. 

A cet égard, nous devons le salu~r Il y a oucorn l'Ari<lia, iH P~rsau i Mai on du Peuple. Abstracl1_ou faite 
comme ôtant un précurseur de notre' l'Albanai~, enfin lu Ldze. !e marchand 1de toue le~ avantage> que ceci compor-
speotacle uatioual. de césame, la bori1;e rl'i.mfau. qui out 1 tHr!l1t, celui de donner aux masses le Ac~ Banque ottomane 

Certains sout1ennenl que le «Hayat. tité ajou«~s par la suite, et pour sa- l p;out el le plaisir du spectacle ne suf· Act. Banriue Centrale .. _ 
-Théltre d'Ombres- turc n'est p1s tisfaire au plaisir du ;>nblic, at1x trpus '.f1ra1t-1! pa9 ? . Act. Ciments Ar.Jan- 11· 
national puisqu'il ~ été pratiqué an- ordinaires du « Hay al "· · 1 QuanL à la confection, - en ca~ton Obto::hcmin de Fei· Sivas·Eaurum r fli· 
para vaut par les Hindous, les Chiuois Le théâtre du Karagüz débuta d'a- j o_u en peau. de chameau - des f1gu· Obl.Cbemm MFer Sivas-Erzurum Il 9(1 
et les Persans. ~ul doute que les Om· bord par daa dialogues très simples .. rii;es d~s diffo\r~n.~s per~onnage_s du Obl. Empr. intérieur i; % 19:13 (Er-

95· 

bres C!ünoiees, que les Djin~ et le• L~ spectadKe se r.~~umait ~n un collo· j 1~~~f:"i~i~ u~a~~f0~ar'::~ 1 1 ~~n;~git~:~! gani) ... ______ ... _________ .. 101 
fées des Iodes, que le «Gec Eh• de la que entre aragoz et Hacivat, col-. . · 91· 

De M. Yunus Nadi, dans le •Cümhuriyel• 
el la •République~ 

Perse sont très antérieurs à noire cou- loque au nour1 duquel iea diugeant•: coufect1o~c.ées dans de la p~au de cha· Emprunt Intérienr 19 
Nous prions nos correspondantH pie K~ragôz _ Hacivat. Mais aucuns étaient Cl''liqu~s par de très lôgères: 1neau, !' s tjn, trou1•e de véritables œu- Obi. Dett• Tur<tuo 7 11, % 1933 Jèr 

éventuels de n'écrire que sur uu de te,, types ne ressemblent à nos allusions. 1 vres d art ~ avJ1s ~u chez S~rçe Meh- tranche . .. 
Cette base consiste à ne pas donner 

lieu à une sp~culation du fait de la 
revalorisation qui découlera des tra­
vaux de restauration; elle consiste 
aussi à assurer à la Ville la grande 
part, à laquelle ~ne a évidem~ent 
droit, dans cette révaluallon. A10s1, 
nous avons décidé d'ouvrir à Emin· 
onu un beau square aulour de Yeni­
cami et celle décision est en voie de 
réalisation. 

seul côté de la feuille. deux héros. Dans son théâtre d'om- Apr~s la mort du Cheik Küsteri lei met, nue caisse _Plemn d.e silhouettes Obligations Anatolio au comptant 
'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~ s p e c tac! e d e K ara g ô z s' i m p 1 a u 1 a d a n s . d éc_o u p ~e s e t p e m le s p a> I~ n ce r ta Ill A na toli e I et II . -

Si. pour conduire à bout ces Ira 
vaux dans la forme qus nous suggé­
rons, il n'existe pas encore des me· 
sures légal~s et financières propres à 
a~eurer à la Ville une part dans la 
plus-value découlant de l'ouverture de 
la Place, il serait opportun de ne trou· 
ver aucun inconvénient à retarder les 
dits travaux jusqu'à la priPe de telles 
mesures. Voici ce qu'on devrait faire : 
ne pas procéder à des ;expropriations 
juste suffisantes pour élargir la. p~ace, 
mais bien effectuer ces expropr1al1ons 
sur une profondeur minim•1m de 30· 
•o mètres encore, et obtenir ainsi, la 
garantie que les immeubles devant 
border plus tard cette place. seront 
oonstruits sur base du plan md1qué, 
d'après ce surplus d'expropriation, 
par la Municipalité el le gouverne­
ment. , 

Pour parvenir à ce résultat._ le g:ou: 
vernement répartira leA terrains ams1 
obtPnus en parcelles appropri~es soit 
pour les vendre aux offrants à la con· 
dition d'y élever des édifices selon 
ses données soit encore pour effec­
tuer ces constructions par ses pro­
pres soins. Le plus pratique serait de 
tonie façon, que la Municipalité vende 

• -

r /; HUILLETDll DU BEYD6LU na. 

T. i5 BANKA~i 

Il 

1 9 3 8 

[OMPTES-COUHAftTS 
P L A H D E S P H 1 M E SD 

Livre1 Livres 

4 lots de 1000 4000 
8 " .. 500 4000 

16 " .. 250 400:> 
76 " " 100 7600 
80 " " 50 4000 

200 .. " 25 5000 
---

384 28600 

" le Ier Juin, le Ier Sep-

1 
Les tirages auront lieu 

•o // 

tembre et le l er Dé-

~~....:c~e~m~b;;,,;,,;re~.-~~~--~ 

011 dépôt minimum dB 50 llvres 
dss pstits comptss courants donns 
dPoit dB participation aux tlragss. 

"· ' 
Fusillé ,. l'aube a 

' il Par Jllt&.UB.ICE DEKOBBA\\ 

CHAPITRE XV 

«JE NE CROIS PAS, MON 

COLONEL,, ' 

Vous m'avez bien entendu ? .. 
Vous serez fusillé dans lea quarante­
huit heure& à œoius qua voue ne pr Q. 
fér1ez avoir la vie sauve. Ce qui ee t 
possible, si vous répondez franche -
ment à mes questions el si vous 
agisses ,llneuite 1elon mes instruc­
tions. 

- Quo faut-il faire, mou comman­
dant ? 

- Dites-moi, d'abord, si quelqu'un 
à !'Aigle Noir ne va pas voua remettre 
tout à l'heure certains papiers ? 

- Oui, mon commandant. 

• 

• 

- Je veux savoir si c'est un homme 
ou une femme ! 

L'homme ralentit le pas. Il héeitu 
encore, puia avoua : 

- C'est une femme, mon comman· 
dant. 

- Je le savaia ! Je sais aussi qu'ello 
est déjà ll·bas dans la salle de l'au· 
berge où elle vous attend. Toul ce 
que je vous demande, c'est lorsque 
voue entrerez dans la salle en ques­
tion, d'aller directement vous asseoir 
auprès d'un homme en veston marron 
un homme blond rasê. Il sera d'ail· 
leurs l gauche en rentrant, attablé 
tout seul devant un verre de biilre. 
Vous na pouvez pas tous méprendre .. 
Vous deve1 ignorer complètement la 
ti11nme qui sera aHise, 11eule aussi, à 

la vie •ooi~le du pays. Le répertoire Veh Usta, rnr la per•onnahté duquel Anatolie scrips - --· 
an cours parut alors in•uilisant et on nous no pos~édons malheureusement ·v 
commença 1 adapter des légendes po- aucun r~noe1guement. 
palairea telles que Leyla et Mecnun ' Au pornl de vue de la, forme, du Co· 
Keremile ,.1 Asli. A cette <\poque égale-. ~one et de la tran•parence, _ces f1guree 
ment furent incorporée• aax types du. laient de vér1tablos petites mer-
« Hay al ». la " Zen ne • - la femme veilles. . . 
- et les figures de danseuoes inlitu- Quand 11 se trouva dans la misère, 

Londrr.s 

New-York 
Paris lé~s « Cenii "· 1 Serçe :Mehmet vendit ses petits bon· .. . I hommes en peau de chameau. Qui les Milan 

. Ce~endant, Karagoz et Ham vat con a achetés? Où sont-ils maintenant ? Bruxelles 
tmua1ent à occuper leur plarfl de pre· 1soot-ils, eux aussi, comme tant de nos Athènes 

CHEQUE~ 

m1er plan ce qui _obligea los metteurs 1 œuvres d'art, partis en Europe ou en 
en scène de modifier la trame de leurs Amériqlle ~Dieu le .ait ! 

Genève 
Soli a 
Amsterdsuu 
Prague 
Madrid 

'

légendes de façon à Cil ~ue le SUJSI 1 (( Les jeux rlu Hammam '" cLe faux 
. cadre les deux héros. Cat, ~a.ns eux, 1 mariage », "Knragoz chanteur ., «Ar-
1~ toufl), qui. atlorBil Kaar~goz 1>t. Ha-, zu et Kam ber», «Kerem et Aali '" • La 
mvat, se serait à cvup sur ctés1nté- promenade à Yalova• ! Comme beau-
ressée du ~pectacle.. l'OUp, j'ai, moi aussi, éprouvé la nos- Berlin 

Varsovie 

une autre table. Vous me comprei•ea 
bien ! ... 

- Oui, mon commandant... Je peux 
faire ce ln ... l\fois vous m'avez dit ... 

- Je vous ai dit que si vo1.1s e::::'­
cutiez très exactement cette cousigne, 
ce serait voire unique chnnce de sa· 
lut. Mais ne vous étonnai pas si vous 
êtes arrêté sur-le-champ, en mime 
temps que l'homme au V(ston marroa. 
Je m'arrangerai ensuite pour vous 
sauver. 

- Vous me garantissez que a1 p 
vous obéis, mon commandant, je 11e 
risque rien ? 

- Vou& avez ma parole d'officier ... 
Cela vous suffit ! 

:...._ Oui, men commandant. Mais 
comment me permettrez vous de re­
gagner? ... 

- Je vous ai dit que je vous sau­
verai. Cela signifie que je vous don· 
nerai l'occasion providentielle de 
vous «nfuir ... Vous pourrez franchir 
la fr,. ·~ro ni vous mettre à l'abri en 
faca. Mais ue revenez plus jamais en 
terre autrichienne, car alors votre 
via ne vaudrait pas un hel/er. 

- J'ai compris,mon commandant .. 
Vous pouvez r·ompter aur moi. · 

Ils étaient a1·rivé;; on vue des pre· 
miilres maisons de Feldkirchen. Heu· 
oings appela ses hommes et ordonna 
au caporal de surveiller le chasseur. 

- Vous iles libre, maiuten~nt, d~ 
gagner l'aub~q~e. Inutile, n'est-ce pu, 

, . . • • , talgie de ce· répertoire. Toua ces lb è-
J .a1 dit plus ~,aut que !0 « ff1yal. ! meR étaient, il Pst vrai, de mm pies et Budapesi 

avait grandems. , sern _1 art et la cul-, naïves choses. Mais, comme nos an· Bucares1 
ture turcR. CeCI '•I certam. cêtres notra enfance leur doit ses ins· llelgrade 
. Nous sommoij 2aujourd'ui_ !amilia-1 tants Îe• plus joyeux, ses rires les Yokohama 

risés avec le cRr!lctère su parieur, plus plus frais et les pi us francs. ~tockholm 
naturel et aussi plu" esthétique de Ceux qui refuspnt à Karagôz une sé- Moscou 
l'art. thMtral mod!lrne. C'<1sL pour- ~u1lture sont ceux qui n'apprécient paa, 
qu01 nous n~gl1_geonq '.'ancostra! •pec· •hez un peuple, la joie, le rire et la 
tacle d~ Karag~z. Ceci ne dott pas saine gaîté. Sinon, ils se 1eraient ~m· .... 
nous faire oublier, que 10 « Hayal • ;'"'soês d'édifier ua monument à la t • 
a dans toutes les régions où dominait g:cire de Karagôz. T ,,,,RJF 
la cultur~ turque, contribué à la pro· J'ai lu, dernièrement, une phrase Turquie: 1 

pagation aes épopées les plus bolles, ,•ronoucée par un grand arlis1~ au 
les plus sentimentale• et am>si les plus th6âtre : • Il eHt fort aisé dJ faire ; Ltq• 

Etranger: 
IJI 

/ 
édifiantes du folklore turc. Bien de ;.ileurer la foulo,mais il est très drf- 1' 1 au la.ou : 
fines artistes, de véritables maîtres (;cile de la faire ri1·e ! • 1 

6 mo1d 7 de l'esprit et de l'humour surgirent E~uissons ot perpétuons la mtl- I .-
l au 

parmi ceux qui animèreLt, qui fire<1t 'Tloiro de Karagôz <jlli, durant de• a moi, 4.-
parler ces bonhomme& découpés d•e; 1 'l>cla1, a su vaincre cette difficulté ! , ~, ____________ ,/ 

d_e chei·cher 1 nouA ~ch:ipper. ~es Fl!- :lv bureau chez le colonel, ce sup· 
sils dames hommes sont ~rnq1:._; '.lr plies u.-olot1gé la torturait plus en­
vous;l la momdre lenl•lll"u, •ls t;.-e-:core peut-êLre que la crainte d'être 
ront sur vous ! urrêtéc bieHlôt. Elle aurait tout don· 

L9 mes0ag~~ acquiPeÇl et se remit· ·é pou~ l~i µarlor quelques instants, 
an marcho. 

1 

µc:i:r lui dire q_ll':I :ivait eu _raison de 
faue u;; fa1a t.imo1guage afm de l'm· 

.' • I noricenter. El!l•l-<'e un crime qu~ 
d'avoir voulu v.,ug~r ~a mémoire et 

Sybil, deJ?uig plus d'.,•:e h_0 ura alta·: punir le miijérable qu'elle croyait res· 
blée nou lom je son C,)•~1JhC1', 11ttPn-,lponsable de sou exécution? 
dait. Deux policiers qui buvu>or:t de 
la bôè:·~ VP jo:nrnl n1•X" '1•me. le• sé- Pour la dixième fois elle tournait 
paraieut. Des consorom~t,al.irs 1111theu- los pag'l• do cette revue macul<l~ de 
tiques, des geuq du v1llag.,. h1tv2"- tR.chas dR bière el de c1U. Quend elle 
daienl à ieurs ta bled rer9ccttv ... s, iu- levait la têle,elle remarquait la présence 
conscients du drame 1mmmen: dont, de M. Frank! qui, dissimulé dans un 
ils allaient être les \<lmuin• ijtupéfaits. ! coin derrière un por1emauteau, était 
Quand leurs conversatio11s cessaieul, rentré dans la salle pour l'observer 
on eutendait le balancio: du grand rvec une iusiBlance inquiétante. Le 
cartel de boi9 qui égren1111 les secon- reg~rd de cet homme la. glaçait de 
des do cet"-.e nuii i.l'augo1sJe. f)enr; elle sentait son ho~til1té ~ecrète; 

Sybil, pâle de fatigue, ha 1·~"séo ~lie craignait qu'il n'eût découvert 
par ce Joug voyage eu automob11e sur queique chose. Elle se demandait sur­
dos route~ mal entreteunAs, fa1oa1t un tout ce qui allait se passol' quand le 
effort surhumain pou~ ne pas trahir meosag~r clu S.R. ~ntr~r~it dans la 
la peur qui s'iusiuu1ut e_;i elle. Elle ;;aile. L·age'lt 24 ne 1 ava1t-1! pas pr4· 
avait essayé de lire un vieux numéro venue au Palace : « Le chas11eur de 
d'un illustré de Munich, les•FliegeuCle ~hamoi• sanra qu'il devra s'adresser 
Blaettar• étalé sur la table. Mais ses à vous. Il mettra son chapeau sur la 
yeux se brouillaient el elle tournait table à côtA rle vous, afin que vous 
machinaleme,11 les pages, tandis que naissiez glisser les papiers dessous.• 
les caractère,, les illustrations et les, 1,'homme ne pouvait pas se dou­
caricatures dansaient sons sou r~· ter que le ~étenteur de la copie 
gard las. Où éLait son mil.ri? Q11e peu· rlu code ~lait d~Jà arrêté et qu'en s'a· 
sait-il ? Ce supplice du eilonce dr~esant à .-lie 11 la compromettrait 
autre eux deux depuis la scène irrémédiablement et signerait son ar· 

,/ 
y 

rêl de morts. 111'~ 
Tout à couh la porte de l'hos1' 1 'r 

s'ouvrit. Un homme autra el loll~si' 
r'tuel gute11 Abe11d, comme u11 f~e~ 
ble consommateur attardé. Le• ej 
policiers qui jouaient aux da1J1f1 1. 1 
aèrent de remuAr leun pioP5' i 
deux iuspecteur• à droilo ut à ~9,i'~ 
de la norte éch.1ugère11t un r,oul pe11, 
avec M. Fra'lkl immobile à sa 1;' 1 
table derrière le portomanteall· el f 
nancier, conformtment aux ordr 11~ 
çus, avait répondu au salut de 11 ,f~ 
11u par un non moms cordial · 1'~ 
Abend. Le messager remarqua 1 ~111'4 
sence du consommateur au e~j 
marron. li s'avança lentemen1 il ~, 
las tables el, sans hésiter, il P'~J· 
chaise et s'adressant à l'agenl 
demanda µolimenl : 

- Gestaflen Sie ? (' 

' _,..c'~1 
Il n',.ut pas Io tewps de s ~é 1,;e 

L•JS deux jouPur• de dames s 
précipités sur lui. 

Sahlbi : O. PRIMI 

Umumi Ne~riyat MüdUril: 

Dr. Abdül Vehab BERi<Jl!'J~e Y 
Bereket Zade No 34.35 '1 t1artl 

Telefon 402311 
) 

' 

' 


